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A Plessisville, dimanche,
le 13 oct. 1946 journée
antialcoolique

Invitation à tous les membres
des Cercles Lacordaire et Ste-
Jeanne d’Arc et a leurs amis.
Tous les membres doivent com-

munier ce dimanche la.

PROGRAMME

1.30 hre P.M. — Réunion des Officiers
3-00 hres P.M. — Forum
7.30 hres P.M. — Grand Ralliement
11.00 hres P.M. — Une Heure Sainte.

MOTD'ORDRE:

L'Alcool tue le corps et l'âme;
Frères Lacordaire, Soeurs Jeanne d’Arce,

Ayez tous à coeur le triomphe de notre cause,

PRIEZ ET SOYEZ APOTRES!

Initiation des C. de C. à
Victoriaville le 13 octobre
Dimanche, le 13 octobre prochain, le Conseil 1254 des Che.

valiers de Colomb de Victoriaville tiendront leur deuxième ini-
tiation cette année.

Les officiers de ce conseil, sous la direction du grand che.
valier M. Maurice Habel, avec l’aide d’un inquisiteur qui sera
nommé plus tard, conféreront les deux premiers degrés, et le
troisième sera présidé par M. E.-H. Lafleur député de district
4 de Sherbrooke.

La cérémonie aura lieu comme d'habitude à l’Académie St-
Louis de Gonzague, et sera suivie d’un banquet immédiate-
ment après. Les officiers et membres des’ conseils environ-
nants, ainsi que tous les membres du Conseil Victoria sont
cordialement invités.

Le R. P. G. Boissonnault
rédemptoriste nous revient

aprés 15 ans d’absence
(En mission à Saïgon, en Indo-Chine Française)

C’est avec plaisir que nous annonçons à nos lecteurs l’ar-
rivée, à Plessisville, du Rév. Père Gérard Boissonnault, après
15 ans d’absence.

Le Père Boissonnault est le fils de M. et Mme Gédéon Bois-
sonnault de notre ville. En plus de visiter ses parents et con-
naissances, ce distingué visiteur passera quelques mois au mi-
lieu de nous afin de refaire sa santé et prendre un reposbien
mérité.

Ce Père Missionnaire causa beaucoup d’inquiétudes à ses
parents au cours du dernier conflit, alors qu’il exerçait son
ministère à Saïgon, en Indo-Chine, Française. En effet, qua-
tre longues années s'écoulérent sans que personne ne reçut de
ses nouvelles.

Nous nous réjouissons de voir le Père Boissonnault dans
nos murs et lui souhaitons un parfait rétablissement.

Nul doute qu’une organisation de Plessisville se mettra en
mouvement, dans quelques temps, pour organiser une soirée
où il nous fera plaisir d'entendre le Rév. Père dans une con.
férence.

 

 

Assemblée générale et
réélection des
de la chorale

NOUVEAU CURE
A INVERNESS

M. l’Abbé Lauréat Dion, ancien
vicaire à Plessisville, vient d'être

nommé à la Cure de St-Athanase

d’Inverness.
Les ParoissSiens ue Plessisville ont

gardé un exGallent souvenir de M.

l'Abbé Dion et sont heureux de le

voir revenir dans notte région.

LA BIENFAISANTE
Veuillez noter que notre magasin

“La Bienfaisante” sera ouvert tous

les samedis soirs à partir du 5 Oc-

tobre prochain,

 

Par Ordre:

La Direction.

DECES DE MME A.

JUTRAS A PLESSISVILLE
Le 26 septembre dernier, est dé-

cédée à Pfessisville, Dame Arthur

Jutras, (née Alphonsine Rhéault) à

l’âge de 74 ans et 6 mois.

La défunte laisse dans le deuil:

ses filles: Madamz Charles Germain

(Berthe) Marie-Jeanne de Plessis-

ville, et Mme J. Paul Provencher

(Armoza) de Victoriaville. Ses pe-

tits enfants: Jean-Guy, Lise, Claude, 

officiers
St-Calixte
Réélection des officiers de la Cho

Mardi le 24 septembre dernier, eut

lieu l'assemblée générale des mem-

bres de la Chorale St-Calixta. L'on
procéda à l’élection et les officiers

sortant de charge furent tous réélus

par acclamation.

Voici comment se ¢composa le Gon-

seil de la Chorale pour l’année cou-
rante.

M. L. Philippe Hébert. Président.
M. J. Marie Painchaud. Vice-Pré-

sident.

M, M. Bertrand. Sec. Trésorier.
M. R. Lamothe, Bibliothécaire.
MM. R. Béliveau et A. Roberge.

Conseillers.
M. Geo. Duguay. Dir. Maîtr: de

Chapelle.
M. P. Bérubé. Organiste.
M. l'Abbé Louis Marois, Aumônier
La Chorale prépare sa messe de

Noel. Dix nouveaux sujets asptrent
à devenir membres actifs.

 

Gaston, Suzanne, Pierre ct Gilles

Germain, de Plessisville. Claudette,
Jacques, Michele, et J. Luc Proven-
cher de Victoriaville. Ses gendres:

MM.Charles Germain et Gérard Cô-
té de Plessisville, M. J. Paul Proven-

cher de Victoriaville. Une soeur Ma-

dame Lucien Hébert (Flore) de Ste-
Suite à Ia page 6)

NOUVELLES DE
PLESSISVILLE

M. Oliva Boulanger, de St-Hya-

cinthe, est venu en ville au cours

de la semaine dernière.
Mme Jeanne Paradis, de Détroit

est venue passer quelques jours en
repos au Chalet à St-Ferdinand,

l’invitée de Mme Edouard Houde.

M. et Mme Jean-Paul Houde sont
allés à Montréal la semaine der-

nière.
M. Roland Michaud de la Société

Coopérative Agricole de notre ville

sfest rendu à Montréal la semaine
dernière.

Mme Gustave Grenier était en
ville lundi le 283 courant, à l’occa-
sion du mariage Lemieux-Ray-

neault.

M. Albert Lemieux publiciste de

Toronto, est venu à Plessisvilke à

l’occasion du mariage de son frère.
M. Amable Lemieux de St-Geor-

ges de Beauce, est venu dans notre

localité dernièrement.

M. Alcé Huot est allé à Montréal

par affaires la semaine dernière.

M. Jos. Eudore Fournier s’est
rendu à l’Islet, lundi dernier.

Mme Alcide Lapointe, ainsi que

M. et Mmk H, Grenier, M. et Mme
Lucien Côté, de notre ville, Mme
Emilien Boissonneault de Montma-

gny, se sont rendus à Rouyn, visi-

ter M. et Mme Sylva Pelletier, et

M. et Mme FHijanry Pelchat. Ils ont
aussi rendu visite à M. Oliva Allai-

re de Longueil.

Mmes Alcide Pilotte de Notre-
Dame de Lourdes, ainsi que Mme
Gaston Mercier (Antoinette d’Ar-

genson) de Ste-Julie Station, ont

été hospitalisées à notre hôpital lo-

cal dernièrement.

MISE AU POINT
Nous tenons à souligner que c’est

Mme James Tiernan de Montréal

(Marie Anna d’Argenson) qui a

présenté la bourse à l’occasion du
quarantième anniversaire de maria-

ge de M. et Mme Elzéard d’Argen-

son à Plessisville, dernièrement.

M. et Mme Hormidas Ferron, de

Montréal sont venus en visite chez

M. Delphis Michaud la semaine der-

niére,
M. etMme J.M. Dufresne de Mont

réal, ont visité leur famille, à l’oc-

casion du décés de M. Alphonse
Savoie.

M. et Mme Philippe Perreault de

Bienville, ainsi que M. et Mme
Moore de Lévis, sont venus a Ples-
sisville la semaine derniére.

M. et Mme Sam Matcotte, de la

Banque Canadienne de Mitma-
gny, sont venus chez Mme Alphon-

se Savoie le 27 dernier.
M. Claude Bourque du Collège de

Lévis, est venu à Plessisville, ven-
dredi dernier.

M. et Mme  Zoel Rousseau de

Windsor Mills, sont venus à Ples-

sisville la semaine dernière.
Mme Narcisse Savoie, Mme L.

Philippe Savoie de Québec, M. Eu-

gène Huard, Mlle Marcelle Huard,

Dr L. Georges Huard du Lac Mé-
gantic, sont venus visiter chez M.

et Mme Louis Desrochers, M. et
Mme Louis Blondin et Mlles Blon-

din, la semaine derniére.
M. Georges Auger et son fils

Jean, de Montréal, M. et Mme Ran-

dall Cotton de Québec, étaient de
passage chez Mme Aiphonse Sa-

voie dernièrement.

M. et Mme Napoléon Rheault, M.

Roger Dufresne de Sorel, sont ve-
nus à Plessisville la semaine der-

niére,
M et Mme Alonzo Blouin de Gué-

bec, sont venus en visite chez Mlles

Laurette et Cécile Pelletier jeudi

dernier.
Mgr Elias Roy, Supérieur du Col-

lège de Lévis, M. l’abbé Alphonse

Tardif et M. l’abbé Delisle égale-
ment du Collège de Lévis, ont visité
Mme Alphonse Savoie, lors des fu-

nérailles de M. Savoie.
M. le curé Gingras de Thetford,

était l’invité de la famille de Mme

J.E. Bourque vendredi dernier.

M. le curé Verreault de St-Edou-
ard de Lotbinière, était de passage

en ville, au cours de la semaine

dernière.

M. le vicaire Robert Tardif, de

Disraéli, ainsi que M. et Mme Pou-
lin M. et Mme Bérubé de Disraéli,
sont venus à Plessisville ces jours

derniers M. Jos. Lafontaine, M.P. Mtre

A NOS LECTEURS
Si vous lisez altentivement et

dans toutes ses parties votre jour-

nal “La Feuille d’Erable” soyez as-
surés d’y trouver dans le cours de

l’année, une nouvelle idée ou un ren

seignement dont vous pourrez tirer

parti pour payer au centuple le

prix de votre abonnement.

DECES DE MME 0.
LAROCHELLE DE
LEOMINSTER,MASS

Nous recommandons aux prières
de nos lecteurs, Madame Octave

Larochelle (née Marie Bilodeau)
décédée a Leominster, Mass, ke 26

septembre courant, ? l’âge de 73
ans. à
Les funérailles eurent lieu à Leo

minster, lundi le 30 dernier.

Elle laisse dans le deuil, ses frè-

res, M. Xavier Bilodeau de Plessis-
ville, M. Moise Bilodeau de Laurier
ville, M. Jos. Bilodeau de New-

York. Ses soeurs, Madame  Aimé

Houde de Plessisville, Mmes Ar-
thur Mercure, et Henry Bourque de

Montréal, Mmes Allaire et Labon-

té de Leominster.

“La Feuille d’Erable”offre à la

famille en deuil, ses sincères con-

doléances.

NAISSANCES
M. et Mme Léopold Desmarchais

(Pauline Roger) de Lachine, annon-

cent la naissance de leur fille Ma-

rie, José, Louise.

Nouvelles de St-Ferdinand

Le dimanche 22 ile, eut assem-
blée des Cercles Lacorduires et
Jeanne d’Arc pendant laquelle il y
eut changement de décoration et
initiation de nouveaux membres, M.

le curé Lehoux présidait l’assem-
blée. M. le vicaire Lacroix, aumo-
nier des Cercles y assistait aussi.
11 nouveaux membres furent ini-

tiés.
12 prirent la décoration de 1 an

5 prirent la décoration de 3 ans; 2

de cinq ans et 14 prirent la décora-
tion de 10 ans. Voici les noms de

ces derniers: MM. Ludger Mar-
coux, père, Philibert Marcoux, pré-
sident du Cercle, A. Douville, Aimé
Huot, fils, Robert Biron, Bernardin

Daigle, Jean-Paul Allaire, Donat

Grenier, Mmes Donat Grenier, A.
Huot, Robert Biron, Philibert Mar-
coux, Alphée Moisan, Aimé Hyut.

VA ET VIENT
Mlies Claire Lamontagne et Hé-

lène Larochelle sont retournées au

Couvent des Ursulines à Québec,
Mlles Denige Grenier, Suzanne

Cloutier, Gertrude Labbé sont par-
ties pour l'Ecole Ménagère de Ples-

sisville.
Mlle Jeannette Grégoire est re-

tournée à l'Ecole Ménagére (de
Blanck Lake.

Mlle N. Simoneau, Lucille No-

lette, Juliette Grenier, sont à l’E-

cole Normale de Thetford. À toutes
nous souhaitons un grand succès.

M. et Mme Georges Dening de
passage à Vallée Jet et quelques au

tres endroits de la Beauce.
Mlle Alice Gosselin de passage à

St-Pierre Baptiste dernièrement.
M. Louis Martineault et Mille

Louise Anna Martineau ont vendu

leur maison à M. Arthur Tardif et
sont allés demeurer chez leur ne-
veu Gérard Daigle a St-Apolinaire,

Mlle Marthe Cullen en voyage a

New-York.
M. et Mme Lucien Cullen de

Du Parquet (Abitibi) en vacance
chez M. Odule Cullen et M. Lud-

ger Marcoux.
M. l'abbé Zoel Lambert de Ed-

munston N.B. de passage à St-Fer

dinand.
M. et Mme T. P'inte de West

Brook Maine, chez Mme Louis Côté

et M. Donat Grenier.

 

Talbot, notaire J. Marc Roberge de
Thetford, M. Lauréat Lapierre Shé-
rif, de Québec, étaient en ville der-

nièrement.
M. et Mme Arthur (Coupal, M.

et Mme Augustin Desrochers de
Sherbrooke, étaient en notre loca-

lité ces jours derniers,

M. Gonzague Gréguir: de Drum-
mondville, à Plessisville le 27 der- 
nier.

astres

MARIAGE
PAINCHAUD-POULIN

M et Mme Alphonse Poulin ont

l'honneur de vous faire part du

mariage de leur fille Alméria, avec

M. François Painchaud, fils de M.

et Mme P.A. Painchaud, de Ples-
sisville. La bénédiction nuptiale

leur sera donnée en l’église de

Plessisville, jeudi matin, le 17 oc-

tobre à huit heures.
Pas de faire-part.

STE-SOPHIE
MARIAGE

Le 21 septembre a été célébré le

mariage de M. Adrien Goselin fils

de M. et Mme Alfre. Gosselin de
Victoriaville et Mile Georgette Per

reault fille de feu M. Joseph Per-

reault et Mme Perr:ault de Ste-So-

phie. La bénédiction nuptiale fut

donnée par M. l’abbë A. Chouinard,

curé de la paroisse.
M. Alfred Gosselin servait de té-

moin à son fils et M. Raymond

Perreault accompagnait sa soeur.

Pendant la messe, un beau pro-

gramme de chant fut rendu par la

chorale des Enfants de Marie.

 

Après la cérémonie religieuse, un
déjeuner fut servi à la résidence
de Mme Perreault, puis les nou-
veaux époux partirent ensuite pour

un voyage de noce 2 Grangy.

A leur retour, il y eut réception

chez M. et Mme Gosselin.

NOTES SOCIALES
M. Jacques Hébert de Joliette, est

venu samedi dernier, assister aux

funérailles de sa tante Madame Ju-

tras.

 

 

—0—
M. et Mme Léger Iamel de l’An-

cienne Lorette, étaient en ville n
28 dernier, à l’occasion du mariage

de leur fils.
--0—

M. et Mme Gabriel Mercure de

Montréal, sont venus en visite chez
M.Lionel Mercure en tin de semaine

—0—
Madame Ulric Beaudoin de Lau-

rierville, est venue à Plessisville à
l’occasion du mariage Bilodeau-Ha-

mel.
—0—

M. Omer Tondreau, M. Emile Ton-

dreau, M. Adjutor Tondreau. M. Phi-

lippe Leclerc de Brunswick, Maine,

étaient à Plessisville, à l’occasion

des funérailles de leur cousin M. Al-

phonse Savoie.

——

M. et Madame Lambert de Rich-

mond, étaient en visite chez M. Lu-

cien Marcoux et Z. Vincent en fin

de semaine.

QUILLES A PLESSISVILLE

Dimanche dernier, le 29 Sept. le

club de quilles de “Drummondville

Silk Mills” visitait le club des Che-

valiers de Colomb de Plessisville. Si

l'on en juge par le score ci-dessous

la partie fut très contestée. Nous te-

nons avertir que le détenteur du bil-

let portant Les numéros 5, 9, 10 est

le numéro gagnant. S’il-vous plait

réclamer votre prix à M. Lucien Roy

capitaine ou M. Victorin Samson,

secrétaire, à n'importe quelle date.

Drummondville Silk Mills,

VISITEURS 1

 

Joueurs 1 2 3 4 5 Total

Grondin R. 176 161 132 469

Méolche R. 174 156 329

Lemay G. 170 209 167 546

Autotte H. 150 180 330

Sicotte J. 147 182 329

Plante Ernest. 180 193 220 593

TOTAUX 847 868 881 2596

C. De C. Plessisville.

RECEVEUR 3
Joueurs 1 2 3 4 5 Total

Lavoie Emile. 175 184 186 545
Larochelle Simon 171 159 330
Roger Jacques. 117 117

Caouette André. 191 166 173 520

Garneau Wiibrod. 201 202 160 563

Samson Vic. 202 172 180 554

TOTAUX 940 878 816 2629

R. Méloche Capitaine
Lucien Roy Capitaine
L. P. Michaud. Marqueur

 

“Les indécis perdent la moîtié de
leur.vie, les énergiques la dou-

blent”, -
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Au “Conseil Supérieur”
fApsemblée régulière du “Conseil Supérieur des Travailleurs

Unis de Plessisville.”

Le 12 septembre dernier, le Conseil Supérieur des Tra-
vailleurs Unis de Plessisville tenait son assemblée mensuelle
régulière à l'Hôtel de Ville. =

Après l’adoption du procès-verbal de la dernière assem-
blée, il y eût élection des officiers du Conseil pour l’année qui
commence. Monsieur Rosario Pelletier fut élu président, Mon-
sieur Gérard Rodrigue, vice-président, Mademoiselle Angéline
Vigneault, secrétaire, Monsieur Wilfrid Goudreault, assistant
secrétaire, Mademoiselle Antoinette Dumaine, trésorière et
Monsieur Maxime Fillion de Lyster, Sergent d’Armes. Tous ces
officiers ont été le choix unanime des membres présents,

Le Conseil a ensuite choisi, comme ses représentants aux
réunions du Conseil Municipal, Messieurs H. Ringuette et Emi-
le Provencher, avec, comme substatuts, Messieurs Paul Ray-
mond et Gérard Rodrigue. ;

Puis, Monsieur L.L. Hardy, agent d'affaires, fit rapport
de ses activités et du travail accompli dans chaque Syndicat au;
cours du mois précédent.

L'adoption du rapport des vérificateurs' des livres du Con-
seil fut ensuite votée, avec remerciements à Messieurs Emile
Béliveau et Emilien Fortier qui, cette année, avaient été char.
gés du travail de la vérification.

L'assemblée prit enfin connaissance des clauses nouvelle-
ment incluses dans les contrats collectifs intervenus entre Fo-
rano Ltée, et la Tricoterie Somerset Ltée, et les Syndicats än-
téressés installés dans ces usines. Les clauses des règlements
de griefs et de promotions et tranferts intéressèrent les délé.-
gués, tout particulièrement, à cause de la nécessité qu’il y a de
bien définir les attributions du Syndicat et de la Compagnie
en pareilles matières et parce que ces articles apportent des
améliorations aux conditions de travail de chacun des travail-
leurs.

L'assemblée prit fin, chacun des délégués ayant constaté
que le Conseil fait de l'excellent travail et qu’il est d’une gran-
de utilité à nos Syndicats.

Angéline Vigneault, secrétaire.

Approbation officielle
de la Croix-Rouge
Coopération du conseil des hôpitaux

  

bien-être public, nous désirons en- catholiques du Canada
——

Les plans de la Croix Bleue, à

travers le Canada, viennent de re-

cevoir l’approbation officielle du

conseil des hôpitaux catholiques du

Canada.
C’est la nouvelle importante que

vient de nous communiquer M. E.

D. Milican, président du Comité de
développement des plans canadiens

de la Croix Bleue, en soulignant

que ce geste d’estime et d’encoura-
gement est encore une autre mar-

que de la coopération la plus entiè-
re qui existe entre les hôpitaux de

notre pays et le vaste mouvement

de bien-être social Connu sous le

nom de la “Croix Bleue”.

Voici le textie de la déclartion du

R. H. L. Bertrand, S.J. président du
conseil des hopitaux catholiques du
Canada.

“Le conseil des hôpitaux catholi-
ques du Canada reconnait volon-

courager, en autant qu’il dépend de
nous, les projets de la Croix Bleue

et leur rayonnement. Le conseil des
hôpitaux catholiques du Canada ex-

prime le désir que les institutions,
qu’il représente coopèrent avec les
différents plans de la Croix Bleue
afin que tous les citoyens puissent.

recevoir des hôpitaux les soins et

les traitements dont ils pourraient
avoir besoin.

“Ls:s succès remportés par les
plans de la Croix Bleue dans tout
le Canada, sont déjà une preuve

convaincante de l'efficacité de l’or-

ganisation libre pour résoudre la

question hospitalière dans notre

pays

Nous avons appris de M. Millican
que la Croix Bleue connait au Ca-
nada un succès tous les quinze

jours plus décisifs. Déjà plus du

douzième de notre population fait
partie de ces plans non lucratifs

d’hospitalisation; ce qui veut dire
tiers l'esprit social des plans de la
Croix Bleue et l’oeuvre bienfaisan-
te qu’ils accomplissent.

“Dans l’intérêt de la santé ct du

la cathédrale
Sous la présidence de S. E. Mgr.

Vachon, Archevêque d’Ottawa, et a-

près entente avec Mgr. Lalonde, Cu-
ré de la cathédrale, le SERVICE DI-
OCESAIN DE PRESSE organisera
une journéz de presse dans la pa-

roisse de la cathédrale, le dimanche,
20 octobre prochain.

Les sermons de toutes les messes
montreront les dangers de la pres-

se actuelle. A la grand’messe de 11
h. Mgr. l’Archevêque prendra lui-

même la parole.

A 2 h. de l'après-midi, ouverture
de l'exposition da presse catholique’

présidée par S. E. Mgr. Vachon. Cet-
te exposition de livres, magazines

et journaux Catholiques aura lieu à
l’Académie Lasalle, dans des locaux

mis généreusement à la disposition
du Service de Presse par les chers

Frères des Ecokzs Chrétiennes.

 

RENOUVELEZ VOTRE

ABONNEMENT

VOUS EN TROUVEREZ

LA DATE D’ECHEANCE

A COTE DE VOTRE NOM
  

 

 

qu'aujourd'hui un Canadien sur dix

a adopté la méthode de la Croix
Bleue pour payer d'avance ses frais
d’hôpitaux.

Journée de presse à

Le Service de Presse, fondé par
S. E. Mgr. Vachon, en janvier der-

nier, a comme président le R. P.
Paul Gay, c. s. sp., professeur de

Rhétorique au Collège Saint-Alex-
andre. Il compte une vingtaine de

miembres, prêtres et laics, et a son

siège à 125, rue Wilbrod, Ottawa.

Nous sommes heureux d’annon-

cer que le Service de Presse pourra
répéter ses journées de presse dans

les différentes paroisses du diocèse,

à la demande de MM.les Curés.

 

Avis à nos abonnés
Si parfois il arrivait, pour
des raisons incontrôlables
que vous ne receviez pas
une édition de notre jour.
nal, veuillez nous avertir
sans délai et il nous fera
plaisir de vous faire par-
venir le numéro égaré.
Veuillez croire que nous
faisons tout notre possi-
ble pour éviter toutes er.
reurs dans la distribution      
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“La Feuille D'Erable” est imprimé aux ateliers

Ste-Marie, Beauce, P. Q.

LA FEUILLE D'ERABLE

'ERABLE
Redaction et Administration

A Plesmisville. P.Q..
Comté Mégantic.

“LE GUIDE” Enr.

Jean-Paul Houde, directeur-propriétaire, Plessisville,P. Q.
Abonnement: $2.00 par année.

“Autorisé comme envoi postal de 2e classe, Ministère des Postes, Ottawa”.

Il est entendu que les articles de “La Feuille d’Erable” sont publiés sous la res-

ponsabilité de leurs auteurs.
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Travail et économie
L'épargne seule fait l’homme sur de son lende malt.

Henri MARION

N'EST-CE pas le travail qui amène la richesse, l'uisance?

sance?
Et c’est l’économie qui lu conserve.
Puis ces deux éléments — travail et économie — uc.

croissent la fortune.
C’est le travail qui rend les matériaux utilisables,

Et si l’on dépense à mesure ce que l'on gagne, on amoin.

drit la valeur du travail, et l'on manque de prévoyance: on

amasse pas, on ne thésaurise pas en vue des besoins futurs.

L'économie ne se concoil pas sans le travail, puisqu’elle à

pour objet de conserver ce que le travail a produit.
Le travail et l’économie sont les moyens honnêtes ordi-

naires pour se créer un capital tpetit ou grand).

La richesse est une récompense qui implique le mérite;

c’est un droit acquis parl'effort perséverant.

Ceux qui possèdent une richesse mal acquise, ne peuvent en

jouir avec honneur, avec une conscience satisfaite. Une ma-

xime ne clame.t-elle pas: Biens mal acquis ne profitent point?

On dit que fortune facile et subiteentraine à la dissipa.

tion, à la prodigalité: elle peut disparaître presque aussi vite

— et même plus — qu’elle n’est venue!

Il importe donc aux éducateurs d'inculper, chez les enfants,

les grands principes sauveurs et constructeurs, du travail et de

l'économie.
N'oublions pas que l'héritage est le fruit du travail et de

l'économie, et que les bénéficiaires n’en doivent rien gaspiller.

Un lumineux moraliste a affirmé qu'il y « plusieurs moy-

ens d'acquérir des richesses, mais, dit-il, il y en a fort peu de

bons; l'épargne est entre les meilleurs; encore faut-il veiller

à ce qu’elle ne soit pas contraire aux bonnes oeuvres et à la

libéralité.

  

C. L'ERMITE

 

Sourire
 

Sourire, C’est chanter les plaisirs de l’enjunce

C’est être simple et pur, sincère, heureux, léger;

C'est connuître l'auduce de l'insouciance;

C'est croire en l'avenir ct tout en espérer;

C’est avoir dans le coeur des notes de vuillunce:

Sourire, c'est chanter.

Sourire, c'est aimer lu puissunte nature,
Ses gloires, ses chansons, son ardente Leauté;

C'est sentir en son coeur le timide murivure

D'un acour droit et fier qui fait rire ou pleurer;

C’est donner au prochain et panser sa blessure:
Sourire, C'est aimer.

Sourire, c'est lutter pour lu plus noble cause,
C’est vivre pour le Bien, c’est yrandir et monter;
Avoir pour idéal l« vertu qu'un propose;
C'est combattre le mal avec tant de fierté
Qu'il s'enfuit et se meurt anulgré que l'on s'oppose:

Sourire, C’est lutter.

Sourire, c'est pleurer, acceptant lu souffrance,
C’est se sacrifier par devoir:et bonté.
C'est vivre le verset de sublime vuilla nce
Qu'ont écrit les héros aux payes du passé:
C’est pardonner toujours et garder le silence:

Sourire, cest pleurer.

Andre Georget

J’étais las sur le chemin
J'étais las sur le chemin
Lorsque ton amour m’a sowrt,

Si triste el las quandt was pris
Monfront qui brülait dans tes mains! .
Je songe aux ferventes blessures
Que buisèrent tes lèvres pures…
J'étais si las de mon enfance
Livrée au Rêve sans défense,

Du vain fardeau de ma tqndresse,
Que jamais je ne saurai dire
Ce long regret qui me déchire
Au souvenir de tes caresses.

 

Les Fleurs de lu Solitude. André Caselli
  

Visages

 

Je vous ai trop aimée, Automne au cher visage—
Dit-il, — 6 vous pareille à celle que j'aimais!
Son coeur, comme le votre, était ardent et sage;
Vos yeux, commeles siens, me sont doux à jamais.

Lorsque vous regardez sans regret, une à une,
Vos feuilles dans le vent s'envoler vers la nuit,
Il-me semblait la voir comme vous sans rancune,
Sourire indifférente à l'heure qui s'enfiit.

En vous je retrouvais su façon d'être belle:

Car elle eut, comme vous, cette même benuté,
Qui, d’un instant, paraît devoir être éternelle
Et qui se rajeunit de su maturité.

Ainsi, faite de brume et d'air et de feuillaue,
Votre face divine et qui ne meurt jamais,
Automne, se confond avec un cher visaye
Et celui que je vois est celui que j'aimais.

Henri de Régnier

Lisez notre journal
 

 

 

25 juillet: Joseph, Jean, Paul, Pa-

trice, fils de M. Albert Nault et de

Yvonne Guay Par. et Mar. M. et

Mme Donat Nault,

25 juillet: Joseph, Edouard, Réal,
fils de Raoul Morin et Rita Isabelle

Par. et Mar, M, Edouard Morin et

Mile Gertrude Isabelle.

26 juillet: Joseph, Maurice, Mi-

chel, fils de Albert Côl: eu de Jean-

ne d’Are Gagnon, Par. et Mar. M. et

Mme Maurice Côté.

3 août: Joseph, Jear, Roger, fils

de Cumille Caouette et de [rène Mas”

sé Par. et Mar. M. et Mme Alphonse

Lehoux.

5 août: Joseph, Marcel, Jacques,

fils de Gérard Béliveau et de Jeunne

Pellerin, Par. et Mar. M. te Mme U-

bald Béliveau.

5 août: Joseph, Emilien, Yves, £ls

de Ferd. Provencher et d'Aloha Fur-

tier Par. et Mar. M. et Mme Emilien

Furtier.

y aout: Joseph Wilfrid, Gilles, fils

de Alphonse Gosselin et de Rachel

Lamontagne, Par. et Mar, M. Wilfrid

et Mlle Doris Lamontagne.

ÿ août Marie, Angeline, Florence,

fille de Joseph Bradette et de Cécile

Oucllette Par. et Mar. M. et Mme

Anselme Ouellette.

12 aout: Joseph, Antonio, Jean,

Claude, fils de Raymon Provencher

et d’Angéline Labreeque Par. et Mar

M. et Mme Antonio Côté.

13 août: Joseph, Rolland, Yvan,

fils de Hervé Poisson et d'Orléanne

Doucet. Par. et Mar, M. Rolland Du-

four et Mlle Réna Poisson.

13 août: Marie, Claire, Léona, fil-

le de Hervé Beaudoin et Rollande

Mathieu Par. et Mar. M. et Mme Er-

nest Goudreault.

15 aout: Joseph, Raymond, Wil-

frid, fils de Robert Houle et Emile

Croteau, Par. et Mar. M.et Mme

Wilfrid Brisson.

17 aout: Joseph, Paul Michel, fils

Jean Louis Thériault et de Marie

Vaillancourt Par. et Mar. M. et Mme

Joseph Vaillancourt

18 août: Marie, Madeleine. Fran-

çoise, fille de Yvan Bouffard et de

Flore Lafond Par. et Mar. M. et

Mme Léopold Lafond.

18 août: Marie, Huguette, Gisèle,

fille de Arthur Brassard et de Lucil-

le Vigneault Par, et Mar. M. et Mme

Ernest Brassard.

19 août Joseph, Anselme, Bruno.

fils de Joseph Croteau ct de M. Jean

ne Dargenson Par. ct Mar. M. et

Mme Anselme Ouellette. -

19 août Mari, Emilienne, Mireille,

fille de Antonio Bélanger et de Ar-

mande Cormier Par. et Mar. M. et

Mme Albert Levasseur.

19 août: Marie, Yvette, Constance,

Françoise, fille de Benoit Chartier

et de Françoise Dupuis, Par. et Mar.

M. Yves Dupuis et Mlle Constance

Chartier.

20 août: Joseph, Octave, Bernard,

fils de Daniel Cloutier et de Aldéa

Pelchat Par. ct Mar. M. et Mme Oc-

tave Cloutier.

21 août: Joseph, Mare, Serges,

Réal, fils de Liguori Larose et de

Thérèse Tardif Par. et Mar. M. et Mme Ludger Larose

21 août: Marie, Jeanne-d'Arc, fille
de Armand Dubois et de Julienne

Fradette Par. et Mar. M. et Mme

Emile Goulet

22 aofit: Marie, Lucille, Yolande,

fille de Hormidas Ferron et d’Yvon-

Annette Turgeon.

23 août: Joseph, Wilfrid, Simon,

Réal, fils de Lionel Côté et de Ga-

brielle Nadeau, Par. et Mar. M. et

Mme Wlifrid Lehoux.

26 août: Marie. Edith, Eugénie,
fille de Paul Bérubé et de Gilberthe

Morneau Par. et Mar. M. et Mme

Philippe Morneau.

1 sept: Marie, Ginette, Clarisse,

fille de Réné Lavoie ct de Marie-
Reine Poulin Par. et Mar. M. et

Mme Trefflé Jacques.
4 sept: Joseph, Gérard, Réal, fils

de P. Emile Grenier et de Thérèse
Desrochers Par. et Mar. M. ot Mme

Joseph Grenier.

4 sept: Marie, Nicole, France, fille
de Conrad Boulanger et de Marie-

Paule Cantin Par. et Mar. M. et
Mme Euclide Ferland. 

 

ne Turgeon Par. et Mar. M. Raoul et-

Extrait du registre des

Minutes du Procès verbal

Assemblée du 15 juillet 1946

Assemblée régulière d'ajourne-

ment du Conseil Municipal du Villa-
ge de Plessisville tenue ce 15ième

jour de juillet 1946 au lieu et heure

ordinaire des séances du Consefl à
laquelle étaient présents les Conseil-
lers suivants:

M. Zéphirin Sévigny

M. Georges Dupont

M. René Tardif
M. Joseph Guay

M. Aimé Hinse

Formant quorum sous la présiden-
ce de son Honneur le Muire, M. Thé-
odore Fortier.

Proposé par M. Zénhirin Sévigny

Secondé par M. Georges Dupont

Que les comptes suivants soient

approuvés et le Secrétaire Trésorier

autorisé à en effectuer le paiement:

Adopté
CORPORATION

Pour l’entretien des rues 37.00

Petite Caisse J. P. Gamache 2 en-

seignes pour déchets 6.00

Yvon Auclaire Sablage de plan-

 

chers 23.63
Timbres pour chèques 6.00

72.63
Paradis Roger Pour un demu-chas

sis Hôtel de Ville 3.85

Shawinigan Water & Power E-

clairage Hôtel de Ville 17.35

Eclairage des rues 173.49

- 180.84
Olivier & Kelly Assurance de res-

ponsabilité H. de V. 50.00

LR! 3 —
207.32

AQUEDUC
Automatic Sprinkler Co. Eteupe

pour tuyaux aqueduc 65.28

McAvity & Soni Pour une valse

 

de 8” 59.22

Téléphone Somerset Abonnement

de M. Donat Bouffard 11.63

136.13

EGOUTS
LaSalle Paving Co. Pour tuyaux

de ciment 8 ” 28.10

Petite Caisse Pour travaux aux é-

gouts semaine du 12—7--46 181.75
&—

209.86

Proposé par M. Joseph Guay

Secondé par M. Aimé Hinse

 

e

5 sept: Joseph, Wilfrid, Louis,

Bruno,fils de Félix Laperie et de Li-
na Labonté Par.…œt Mar. M. et Mme

Phil. Hébert.
6 sept: Joseph, Albert, Jean, Clau-

de, fils de Gérard Houde et de Yo-

lande Demers Par. et Mar. M. et

Mme Albert Houde.
6 sept: Maria, Diane, Claudette,

fille de Gratien Béliveau et de Ma-

deleine Paradis Par. et Mar. M.

Louis et Mlle Fernande Paradis.
8 sept: Marie, Marthe, Jacqueline,

fille de Lionel Marcoux et de Rose-

Eva Croteau Par. et Mar. M. et Mme

Emile Provencher.

9 sept: Marguerite, fille de Geor-

ges Lafond et de Yvette Mathieu

Par. et Mar. M. et Mme Georges La-

liberté.

18 sept: Joseph, Hervé, Rosaire,

fils de Hervé Olivier ct d’Annette

Boissonnault Par. et Mar. M. et
Mme Rosaire Boissonnault.

14 sept: Marie, Mariette, Nicale,

fille de Adrien Lizotte et de Rita
Brassard Par. et Mar. M. et Mme

Joseph Brassard.

15 sept: Joseph Oscar, André, fils

de Conrad Henri et de Hélène Le-
blanc Par. et Mar. M. et Mme Oscar

Henri.

15 sept: Marie, Elise, Claudette,

Ginette, fille de G. Ed. Gagnon et de

Laurette Fortier Par. et Mar. M. et
Mme Louis Fortier.

15 sept: Joseph, Simon, Gabriel,
fils de Chs. Eug. Boucher et de Ma-
ric-Anne Morin Par. et Mar. M. Y-
van et Mlle Madeleine Boucher.

16 sept: Joseph, Hervé, Claude,

fils de Médéric Breton et Thérdse

Heude Par. et Mar. M. Henri Houde
et Mlle Berthe Breton

16 sept: Marie, Lise, Nicole, fille

de Emile Rhéault et de Eva Levas-
seur Par. et Mar. M. et Mme Arthur

Levasseur.

18 sept: Joseph, Irénée, Guetan,

fils de Arthur Gosselin et de Irène

Goulet Par. et Mar. M. et Mme Iré-
née Marcoux.

Mariages à Plessisville
3 août: Josaphat Pelchat, fils de

Albert Pelchat, avec MÎle Madeleine

Pelchat, fille de Edouard Pelchat.

10 août: Roger Pellerin, fils de

feu Emile Pellerin, avec Mlle Jeanne
d’Are Rouiller. fille de Anselme

Rouiller.

24 août: Sarto Baril, fils de Eva-

riste Baril, avec Mlle Madeleine La-
brecque, fille de Georges Labrecque

28 août Antonio Boucher, fils de
Louis Boucher, avec Mlle Julienne
Massicotte, fille de Georges Massi-

cotte.

31 août: Armand Fortier, fils de
Arthur Fortier, avec Mlle Blanche
Boucher, fille de Alexandre Bouther

4 sept: Raoul Nadeau. fils de Lud-

ger Nadeau, avec Mlle Fernande La- (sulte A 1g page 56)

JEUDI 8 OCTOBRE 1846

Communiqué

Prix réduits a bord des trains le
jour d’Action de Grices
A l’occasion de la fin de semaine

du Jour d’Action de Grâces, il y

aura prix réduits à bord des trains

au Pacifique Canadien et au Cana
dien National, de vendredi midi, le

11 octobre, jusqu’à minuit, mardi le

15 octobre ainsi que vient de l’an-
noncer M. J.A. Brass, président de

la Canadian Passager Association.

Le coût du passage, pour ‘un voya

ge aller-retour, équivaudra au prix

d’un billet pour voyage simple plus
un quart. Les billets seront valides

pour le voyage d'aller, à compter

de midi, vendredi le 11 octobre,

jusqu'à- lundi, le 14 octobre, à 2 h.

de l'après-midi, Pour le voyage de
retour, ces billets à prix réduits ne

seront pas acceptés à bord des

trains après-minuit, mardi le 15
octobre.

NOTE
M. et Mme Robert Lemay, sont

de retour de leur voyage de noces,

Ils ont visité des parents à Sud-

bury Ont, et à Trochu Alberta. lls
ont aussi visité Banff, Lac Louise,

Emerauld Lake, Field B.C. ainsi

que Calgary et Winnipeg.

 

Nouvelles deLyster

Mme Edgar Bélanger de Québec

ainsi que Ses deux petits garcons:

Jean-Marc et Gilles est venue en

promenade chez son père et sa mè-

re ainsi que chez ses soeurs M. et

Mme Alphonse Simoneau, Mme Be-

noit Demers et Mme Wilfrid Four-
nier.

 

Que le rôle d’évaluation revisé par

les Evaluateurs et déposé au bureau
du Secrétaire Trésorier, le ler juin
1946, soit homiligué et approuvé tel

quel ou avec modifications afin de

valoir que de droit suivant la loi y

compris l'état des locataires refait

au complet et annexé au rôle d’éva-

luation pOur en faire partie et que

son Honneur le Maire ct le Secrétai-

re Trésorier attestent l’exactitude

des changements faits au dit rôle

d’évaluation en déterminaut le nom-

bre et la date auxquels ils ont été
faits. Le tout en conformité et voulu

par la loi.
Adopté

Proposé par M, Georges Dupont

Secondé par M. Zéphirin Sévigny
Que ce Conseil ordonne la convo-

cation, en assembiée publique, des

contribuables intéressés de la Muni-
cipalité du village de Plessisville

pour approuver ou désapprouver le

règlement No. 255 concernant un

emprunt de $88.000.00 pour les tra-
vaux d'extension d’aquedue et d’e-

gouts et procéder à la votation sur

ce règlement. Que cette assemblée
ait lieu le 5 août 1946. Le tout en

Municipal.
Adopté

Proposé par M. René Tardif
Secondé par M. Georges Dupont

Que ce Conseil ordonne la convo-

cation, en assemblée pnblique, de
tous les électeurs de la Municipalité

pour approuver ou désapprouver le

règlement No. 256 concernant un

emprunt de $40.000.00 dollars pour

le pavage des rues en asphalte et a-
chèt de terrains pourl'ouverture de

nouvelles rues et procéder à la vo-
tation sur ce règlement. Que ceite

assemblée ait lieu le 5 août 1946. Le

tout en conformité à l’article 372 du

Code Municipal.
Adopté

Proposé par M. Aimé Hinse
Secondé par M. Joseph Guay

Que Je contrat pour le posage des

tuyaux d’aquedue et d’égouts sOit

accordé à la maison “Union des Car-

rières & Pavages Limitée” de Qué-

bec au prix de $34,964.50 suivant

leur soumission ouverte à l’assem-

blée régulière du 2 juillet 1946 et que

son Honneur le Maire soit autorisé

à signer le contrat devant notaire

avec les dits entrepreneurs.

Il est spécifiquement entendu que

cette résolution ne vaudra en autant

que le règlement d'emprunt No. 255

À soit approuvé par les électeurs 
lors du refrérendum qui sera tenu

lundi, le 5 août 1946.
Adopté

  

   

conformité à l’article 372 du Uoae |

 

N’avons-nous jamais songé que

“mesquinerie’” ne veus pas tou-

jours dire “avarice”??... Si janti-

cipe une excuse à l’endroit des gens

qui en sont malheureusement at-

teint... c’est que depuis quelque:

temps, je cherche à diagnosti-

quer” cette maladie”... car cen

est vraiment une..”
Nous n’avons pas à juger notre

prochain, c’est coatre ia loi du
Maitre mais l’éturlier.. c’est bien
un peu permis.... n'est-ce pas

De nos jours, c’est la course au
progrès; les gouvernements font
tout en leur possibie... pour sou-

tenir, encourager les Sciences, les

Entreprises utiles au bien être pu-

blie.…. Partout, dans les coins les

plus recufés, lon préche l’Instrue-

tion. En effet, c’est une grande et

noble ambition que de rêver d’une
jeunesse “éduquée”... “instruite”
et “disciplinée”... Pour ce, il faut
des classes fondées..... des maitres

attitrés!!

La classe préparste.rv, élémen-
taire, où l’enfant puise sa toute

première formation est essentielle

... oui... mais vous, parents sou-
cieux de l’avenir de vos enfants, ne

rêvez vous pas mieux pour eux?
Vous contenterez-vous d’une ins-

truction sommaire.. en retirant “de

la petite école”.... comma on dit;

votre garçon ou votre fille à peine

agé de quatorze ans”?.... Mais
c’est affreux cela.... Leur bagage

littéraire fera piteuse mine... et

plue tard lancés dans la Société ils

ne comprendront à peu près rien de

ce qui se discutera... Si vous les

aimez...n’allez pas être cause de

leur honte...
Si vos enfants ne Sont pas suf-

fisamment “formés” c'est à dire
s'ils n’ont pas eu un cours d'étude

où l’enseignement religieux n’a tout

d'abord prôné... vous aurez done

semé de par le monls .. de ces

ignorants qui ne sauronz jamais dif
férencer le terre à terre de l’intel-

lectuel, le naturel du surnaturel...

C’est de cette manière que la Foi

s'éteint... Et vous auriez fait en-

tièrement votre devoir?

L'enseignement laique... malgré
toute la bonne volonté des insti-

tuteurs et institutrices, ne formera

jamais complètement la jeuncsse…

Si vous voulez voir en vos enfants

 

Proposé par M. Georges Dupont

Secondé par M. Aimé Hinse
Que ce Conseil appuie fortement

la croisade entrep:ise par la Ligue
du Sacré-Coeur pour l’observanze de

la moralité et l’ordre publie dans les
limites de notre Municipalité et des

mesures seront prises pour mettre

les délinquants à la raison.
Adopté

Proposé par M. Zéphirin Sévigny

Secondé par M. Joseph Guay

Que le Secrétaire Trésorier soit

autorisé à faire l’achat de tous les

tuyaux de ciment nécessaires aux

travaux d’extension de notre systé-

me d’égouts suivant mention dans le

règlement No. 255.

Il est entendu cependant que les

commandes devront être placées a-

vec les manufacturiers sous condi-

tion que le dit emprunt ci-haut soit

approuvé par les électeurs lors du

reférendum qui sera tenu le 5 août
1946.

Adopté

Proposé par M. Georres Dupont

Secondé par M. Zéphriin Séviney
Qu’il soit donné gratuitement l’u-

sage de la grande salle de L’Hôtel
de Ville aux organisateurs de la fête

en honneur de M. Jean Jouis Vallée.

Adopté
Proposé par M. Aimé Hinse

Secondé par M. Zéphirin Sévigny
Qu'il soit voté un montant de

$10.00 à M. Jean Louis Vallée à l’oc-

casion de son prochain mariage,
pour lui témoigner notre vive appre-
ciation pour les nombreux services

rendus comme directeurs de la fan-

fare.

Adopté

Proposé par M. Joseph Guay

Secondé par M. René Tardif
; Que la présente assemblée soit a-
journée.

Adopté 
7,

J. C. Samson, Secrétaire Trésorier
(Signé) Théodore Fortier, Maire.

réelle d’un soulier.

mieux pour le prix.

‘“Mesquinerie’”’
——

 

autre, que des plus ou moins let-
trés, des plus ou moins chrétiens,

il faut à tout prix que vous leur

donniez quelques années d'étude
sous la direction de “Religieux”...
Pour cela, vous direz: il faut dé-

bourser... J’en conviens... Mais
ces enfants dont le Bon Dieu, vous

a Confié la garde, les laisserez-

vous avancer dans la vie sans avoir

tout tenté à leur donner, au moins

ce juste héritage que vous leur de-

vez... “une instruction chrétienne?

Il est d'heureux villages, grait-

fiés d’Institutions religieuses...

et c’est à souhaiter que le nombre

en grandisse...! Il arrive parfois

que certains contribuables se ploi-

gnent de plus fortes taxes.., mais

l’enseignement religieux ne vaut.

il pas la peine que ce nous coûte

quelques “deniers” de plus? On

imaginera... qu'en resserranu les

murs de certains colleges... on fe.

ra une économie. .! Ne serait-ce

pas plus logique Je procéder à de

justes réparations... et d’en faire

de confortables “Pensionnats”, où

l’enseignement serais plus complet

et tout à l'honneur des centres qui

auraient contribué à l'affermisse-

ment de la formation catholique de

la jeunesse.

Il est permis au peuple *Cana-

dien Français” d'avoir son orguetl

. celui dis-je de vouloir faire des

hommes et des femmes de demain.

. une race forte... ferme....

et bien trempée... Pour ce, chers

parents, de grâce... n'allez pas

vous contenter de la plus petite

instruction pour vous enfants...

Songez à

|

les préparer pOur les

grandes luttes de l’existence...….

laquelle, vous ne l’ignorez pas, est

malheureusement semée «de graves

dangers... .…

Allons.... peuple chrétien.....

Réagissez contre ce mouvement de

fausse économie...  L'instruction

est une brécieuse “Utilité” ....et

la Foi... . une grande “Nécessité”.

Travaillez à garder chez ‘vous

les Institutions religieuses, mainte-

nez les.... puisqu'il y va de lave-

nir d’un Monde...

Puisse I’Eternel...

autorités!!

On veut un peuple fort, éclairé,

cultivé et vivant sa foi... il faut

pour ce, étouffer “la mesquinerie”

....qui entraverait cette belle et

juste ambition.

éclairer les

Brune inconnue.

Septembre 1946.

AVIS

“Tel que requis

l’impôt de guerre

ceci informera nos membres (1)

que conformément aux termes et

conditiuns et dans les limites du

temps et des restrictions contenues

dan la dite loi, Halle qu’amendée,
c’est notre intention de payer une

ristourne aux membres et aux

non-membres, en proportion du pa-

tronage de 1947 à mêma les reve-
nus de l’année de taxation 1947 ou

à même tels autres fonds qui peu-

vent être permis par la dite loi, et
nous envisageons la perspective de

vous payer en conséquence une ris-

tourne,

L’Abattoir Coopératif

des Bois-Francs.
B. Chagnon, Sec. Gérant.

AVIS
Tel que requis par la loi de l’im-

pot de guerre sur le revenu, ceci in.

formera nos membres que, confor-

mément aux termes et conditfons et

dans les limites du temps et des res-
trictions contenues dans la dite loi,

par la loi de

sur le revenu,

Avicole

tion de payer une ristsurne en pro-

portion du patronage de 1947 à mê-
me les revenus de l’année de taxa-
tion 1947, ou à mème tels autres.
fonds qui peuventêtre permis par la

dite loi, et nous envisasgeons la pers-

pective de vous payer en conséquen-

ce une ristourne,

LA COOPERATIVE AVICOLE

DES BOIS FRANCS

par: Emile Paris, Président
J. W. Luneau, Secrétaire.
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Fournier & (Grégoire
Enrg.

C'est la qualité qui détermine la valeur

, Nous sommes fiers à juste titre des va.
leurs de souliers que nous offrons. Que vous
préfériez un soulier FOURNIER ou SLATER
nous savons que vous obtenez ce qu’il y a de

Ces souliers gardent leur forme et leur confort, grâce à
la perfection de sa fabrication et à la haute qualité de son cuir.

Un accueil cordial et une attention particulière est ac-
cordée à chaque CLIENT. N, YORK GREGOIRE

telle qu’amendée, c’est notre inten- -
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te-Marie, Beaucé “LA FEUILLE D'ERABLE”, JEUDI 3 OCTOBRE 1946

  

SALON GHISLAINE
J'ai le plaisir de vous annoncer l’ouverture d'un Salon de

de Beauté complet, avec ameublement des plus modernes.

PERMANENTS DONNES SUR

MACHINE SANSFILS
J’invite les Dames et Demoiselles à me rendre visite et me

favoriser de leur patronage. En retour, je leur garantis en-
tière satisfaction. Service rapide et prix ‘des plus avantageux.

Ghislaine Poisson, prop.
Rue St-Calixte

Ancien local du Dr J.O. Gagné

PLESSISVILLE, P.Q.

 

 
 

1x autres...

ardinaire nous n’avons pus def

; à nous imposer pour penser à

-même et nous n’attendons pas
être invité pour le faire. Nos

‘êts personnels pas toujours bien

ndus, nos entreprises, la satis-

on de nos points d’orgueil, l’ar-
issement de notre petite fortu-

notre prétendu avancement so-

occupent souvent notre esprit

joint de lui faire oublier le sens

.le but réel de la vie et l’échel-

:s valeurs. Sans doute, tout hom-

d’ordre, sage et prudent, cons-

t de ses responsabilités, sur-

s’il a charge de famille s’em-

à avec énergie et avec constance

igner sen pain et celui des siens,

‘évoir pour l’avenir et à procu-
à son foyer un minimum de con-

louable et désirable. Mais, il ne

os non plus verser dans l’é-

e, la mesquineric ou l'avaris-

hi se conduire comme si la divi-

Providence n’existait pas pour
jun de nous. Et, il faut songer

d’autres que "ous ont reçu la
et des droits aussi sacrés que
rôtres que nous défendons farou-

nent. Oui, d’autr:s hommes que

5 besognent sur la terre, égale-

t pressés de nécessités quoti-

nes, également occunés à ga-

leur pain et à protéger les

s contre les anzoisses de la mi-

p°t de l'incertitude du lende-

ous les hommes ont dans la so-

é, des droits et des devoirs, régis

‘églés parla justice et la charité.

1x: grands principds «chrétiens

y souvent oubliés des hommes,

sociétés petites et grandes com-

  
nous pensiorns

me des individus. Le résultat de cet

oubli, c’est le désordre dans lequel

le monde d'aujourd'hui s’agite, é-
branlé sur ses bases et cherchant en

vain des jours de paix et de sécurité.

Le résultat ? c’est encore ce tissu hi-

 

{deux de mensonges dans lequel se

débattent inutilement les nations  pour sortir des malheurs que leur

apportent la haïîne, l'obus de la for-

ce, l’égoisme, la cours« effrénée vers

la domination.

Nous avons tous besoin des au-
tres, aussi vivons-nous\ en société.
Pourquoi l’oublier et chercher ridi-

culeusement à tout ramener à nous,

à assurer coûte que coûte notre pro-
pre bonheur, notre propre fortune,

le succès de toutes nos entreprises

sans nous occuper si les autres et la

société elle-méme doivent en souf-
frir? Est-ce que tous les moyens et

tous les buts sont bons et légitimes
du seul fait qu’ils nous conviennent

ou qu’ils moussent nos affaires? La

société est basée sur l’ordre, la cha-

rité et la justice, puis le bien de la

communauté, dans un même ordre,

est toujours supérieur à notre bien

personnel. Si nous violons les droits

du prochain, si nous entravons les

progrès ou les intérêts de la société,

si nous retardons l'avancement ma-

tériel ou spirituel de notre ville, de
notre province, de notre pays, nous travaillons en réalité contre nous-

même si nous croyons avoir obtenu

des avantages personnels. Si la jus-

tice n’a pas toujours été oubliée, en

ces cas, la charité et le sens social

auront été négligés.
Nous devons donc songer au bien commun, aux intérêts de la société

 

 

Véritables AUBAINES
ECOULEMENT COMPLET DE TOUTES LES

ROBES AU PRIX COUTANT

Mme Aimé HINSE
Rue St-Calixte

PLESSISVILLE, P-Q.

 

  
 

 

Tél. : 163

Georges Baril & Fils
ELECTRICIENS

15 ans d’expérience au service du public.
Ouvrages de toutes sortes.

SPECIALITES : Réparations de Radios et
Moteurs électriques.

OUTILLAGE MODERNE

PLESSISVILLE, P:Q.

133, rue St-Edouard
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Antonio
ASSURANCES GENERALES

| Membre de l’Association des Courtiers d'Assurances
| de la Province de Québec
| @ Vie — Feu — Automobiles — Accidents — Maladies,

PLESSISVILLE, P.Q,

“L'Union St-Joseph de Drummondville.Représentant:

146 Rue St-Edouard.
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Oscar
Monsieur Oscar Dubois fait part au public en général
qu’il est maintenant en mesure de servir sa clientèle

'omme par le passé.
Il vous offre: Bois de Chauffage de toutes sortes de un

died à quatre pieds, (Livraison immédiate);
battues et jeunes poulets; Oeufs frais, (petits et gros).

Téléphonez pour vos commandes.

Oscar
Rue St:Calixte

PLESSISVILLE, P.Q.
(En face chez M. Daniel Jam)

 

 
Dubois

Volailles

Dubois
Tél.: 60  

a laguelle nous appartenons. Elle a

droit à notre collaboration comme
nous avons besoin de sa protectien,

et nous avons le devoir de lui accor-

der notre coopération chaque fois

que l’occasion s’en présente et qu’il

nous est possible de le faire. Ainsi,
pour donner un exemple, si les auto-

rités civils, pour le bien de toute la

ville, passent des règlements de cir-

culation, d’hygiéne, etec..., nous nous

devons de les observer. Nous serons

de bons citoyens en les observant,

même si cela nous moleste dë uuel-

que façon, ou nuit à nospropreinte-

rêts, Le bien de tous, le bien com-

mun, doit être préféré à l’avantage

des citoyens, pris individuellement.

Autrement, commentobtenir de l’or-

dre, de la justice, dn bonheur dans

une société. La cité n’est pas orga-
nisée au profit d’un seul, ni d’un
groupe, et il en est de même pour

toutes les sociétés humaines.

Il faut donc penser aux autres.
l'Evangile nous ordonne d’ainier no-

tre prochain comme nous-même, d’o-

béir aux personnes qui détiennent

l’autorité et le bon sens nous fait
comprendre qu’une société où cha-

cun tirerait de son côté sans ge sou-

cier des voisins ne serait qu’un re-

paire de voleurs et de semeurs de
discorde. Aussi est-il de première

importance de développer partout le

sens social, comme nous cherchons à

maintenir parmi nous l’esprit fami-

lial, l’esprit paroissial et l’esprit na-

tional. Si l’on commençait, à la con-
férence de la paix par mettre de cô-

té l’égoisme pour le remplacer par

les deux reines des vertus chrétien-
nes: la justice et la charité, il ne

faudrait pas dix mois ni dix semai-
nes de pourparlers pour ramener

IV. “Action et réaction dans le ciné-
ma”

Le cinéma a cinquante ans, avons-
nous dit, et il n’y a que vingt ans

qu’il parle. MM. Lumière et Pathé

vivent encore et M. Gaumont vient

de mourir. La plupart des importan-
tes sociétés cihématographique dans

le monde entier sont de très jeunes

sociétés.

Cette seule constatation nous fait
toucher du doigt l'importance et la

vitalité d’une telle découverte. Que
nous réserve 1956 on ce domaine?
Maîtrise de la couleur? Télévision ?
Relief? films d’art animé? Que sais-

je? Les ingénieurs se multiplient

qui attaquent tous les problèmes.

Pas une année sans progrès reten-
tissants: optique, Éclairage, émul-

sions, son, image, décors, ete. Une
émulsion secoue chaque nation, les
capitaux affluent malgré la guerre

et les désastres économiques. On
manque de salles, d’appareils de ci-

néma. Devant ce prodigieux fils du

siècle dont les audaces font trembler

on reste confondu.
Certes, il n’omet aucune extrava-

gance. Tl s’est conduit parfcis en

chevalier d'industrie, il a eu ses fail-
lites retentissantes et ses scandales,
il s’est moqué de l'opinion et s’est

enivré à toutes les sources, même

les pires, il a été parfois grandioses
et parfois lamentable. Il n’a pas

craint de toucher aux choses les plus
sacrées, au patrimoine des arts et de

la littérature qu’il a souvent trahi et
dévergondé, mais il a une telle exu-

bérance de vie, une telle. bardiesse

de conception, une telle richesse de
moyens qu’on est tenté de tout par-
donner a l'enfant terrible qu’est le

cinéma.
Pourtant, à cinquante ans, il est

temps de devenir posé et un peu par-

tout, le cinéma quitte ses habitudes
 

heur. ;

N’avons-nous pas l'impression que

les nations courrent actuellement

dans les fils emmêlés de la diploma-

tie vers un autre désastre sans réus-

sir à sortir des difficultés dans les-

quelles elles se débattent comme

des mouches prises au papier col-

lant?

Moi, d’abord, c’est la voix du plus

fort, et c'est le signe infaillible du

funeste égoisme. Tous d’abord, moi

ensuite, c’est la marque de la cha-

rité et du sens social bien entendu. surla terre la tranquillité et le bon- Abbé Omer VALOIS.
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Charriots de Chaufferies et Transfers
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Pour Soudures à l’Electricité et au Gaz
De même que Coupage au Gaz

située au Moulin à Scie de

ALBERT MICHAUD
Soudures de toutes sortes; Réparations Générales;

Tournages; “MACHINE SHOP”
Maurice Michaud, mécanicien d’expérience à votre service

A votre Service tous les Jours

CONSULTEZ-NOUS

TELEPHONE: 102

soudeur
(Au Moulin a Scie Albert Michaud)

RUE ST-NAZAIRE

PLESSISVILLE
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“LA BIENFAISANTE”
Veuillez prendre note que notre magasin sera fermé le

samedi soir, à 6 heures, durant les mois d’été.

“ LA BIENFAISANTE”

PLESSISVILLE, P.Q.
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Consommation,

 

 

Le cinéma, maître
du monde

 

bohèmes pour prendre les allures di-
gnes d’une industrie et d’un art.
Et bien qu'il nous réserve encore

des surprises, il gemble que l'heure
est venue d’organiser la profession,

de former autrement que d’une ma-

nière empirique les techniciens et de

créer, selon la forte discipline des
affaires, des sociétés industrielles ou

commerciales capables d'éditer et de
diffuser mâthodiquement: le film
dans le monde.

C'est pourquoi l'heure est venue
aussi d’organiser l’Action catholique
sur le terrain spécial du cinéma.

Mais cette action doit d’abord

prendre l'allure d’une solide réaction
contre les méthodes aventureuses

qui ont été et restent encore très
souvent celles du cinéma.

Le choix et la préparation des scé-
nari est peut-être ce qui laisse le

plus à désirer. Que de films imbéci-
les, sans trame ni psychologie! On
prend n'importe quoi, même un chef-

d’oeuvre ancien, on confie le tout à
n’importe qui, on bâcle un découpa-

ge, un dialogue qu’on retouche et
modifie en cours d'exécutiôn. On
donne huit jours à un musicien pris

au hasard pour boucher les trous so-

 

Tél.: 23

CONSULTEZ:

  

Aux commerçants de |
Plessisville et des environs

Pour vos LIVRETS de COMPTOIR de toutes sortes

Houde & Houde-
IMPRIMEURS

Rue St-Calixte Téléphone: 49 (Coin St-Laurent)

PLESSISVILLE, PQ.

 

 

 

  

 

P. A. PAINCHAUD
Meubles -- Prélarts — Peinture -- Tapisserie

FerronneriesVitres --

n 181, rue St'Louis.

J. P. DEMERS

Réparations de Montres, Horloges,

Très beaux choix de Montres, Bijoux, Bagues,
de toutes occasions

PLESSISVILLE, PQ.

 

nores: on taille, on coupe jusqu’au le souvenir s’efface aussi vite que la
jour de la présentation et même a-

près, et le public absorbe — content

-ou non — un spectacle nouveau dont

lumière sur l’écran.
La beauté de la photographie, la

(suite à 1a page 4)

 

Tél: 223

(Horloger-Bijoutier)

Etc. Ouvrage garanti.
(12) ans d’expérience
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Voyage régulier à
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SERVICE REGULIER DE CES ENDROITS
A MONTREAL TOUS LES JOURS

ALLER ET RETOUR

chaque semaine, .
Voyages Spéciaux: TROIS-RIVIERES, QUEBEC,

et dans toute la province, sur demande.
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MONTREAL
Fi. 4685

PLESSISVILLE
TEL: 175

 

1094,Notre-Dame Ouest,

Pour tous vos transports demandez:
BOUTIN TRANSPORT, PLESSISVILLE,

  eeea

“ ENDROITS DESSERVIS:

Princeville, Plessisville, No-
tre-Dame de Lourdes, Lau-

rierville, Ste-Julie, Lyster,
Inverness, St-Pierre Baptis-
te, St-Ferdinand et Ste-80-

phie.

SPECIALITE: DEMENAGEMENT,

Toute la marchandise

valeur, contre le feu, le vol, les accidents

SHERBROOKE, le mercredi d® Adresse à Montréal:

est assurée à sa pleine

“RAPID TRANSPORT LTD”,

Persan ae» Tél: FI 4685

 

8 Tél. 170.
189, rue St-Louts. 2

3 HENRI BELANGER 3
* (Assurances Générales) RS* Vie - Feu - Automobiles - Accidents. x
x Membre de l’Association des Courtiers d’Assurance de la Province de 2
% Québec. R

bd Nous sommes à votre entière disposition pour tous vos problèmes %
> d’assurances.

KS Communiquez avec nous, *
bq]
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Tél.: 188 8 1.

A QUEBEC

Entrepôt St-André

203, rue Dupont.

Tél: 3-1428

Service régulier entre :

Baptiste Vianney, St-Pierre

Adrien d'Irlande.

   

Olivier & Kelly Enrg
ASSURANCES GENERALES

Vie — Feu — Automobile — Accident

PLESSISVILLE, P.Q.

Suecesseurs de Gustave Grenier

ELL
TRANSPORT:

 

— TRANSPORT

   
GENERAL —

Camille Kelly

 Tél.: 278

=!

A MONTREAL

Entrepôt à

Wellington Terminal

1088, rue Wellington

Tél, PLateau 8147

 

Plessisville, Ste-Sophie, St-Ferdinand, St-Jean-

ness, Princeville, Ste-Julie, Laurierville, St-

Départ de Plessisville pour Montréal : le mardi
et le jeudi, retour dans la même journée. —
Le vendrediBaptiste, Inver- : retour le samedi.
 

A QUEBEC TOUS LES JOURS
   Pour transport général, demandez : KELLY TRANSPORT, Plessisville, P.Q.  
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Plessisville Electrique
Vendeurs du réfrigérateur KELVINATOR et NORGE

Aussi, LAVEUSES électriques, Radios et accessoires

électriques de toutes sortes.
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3.

(Suite de 1a page 8)

qualité sonore, le jeu souvent mer

vêilleux des artistes la richesse des

décors qu des costumes, les admira-

bles extérieurs, un montage adroit

et la présence de quelques vedettes

adorées du public rendent, tolérables

des élucubrations, abvrissantes, des

niaiseries, les pontifs les plus usés.

11 arrive même que, sous la trueu-

lence des effets, la magie d’une mi-

se en scène étourdissante, on oublie

qu’il soit besoin d’un scénario. Une
vague fiction n’est que la ficelle qui

réunit tant bien que mal des élé-

ments techniques d'une valenr ex-
traordinaire.

La première réaction qui s'impose

est là! Il faut chercher des sujets, il
faut demander aux hemmes de let-

tres ou de théâtre, aux écrivains, de

penser et d'écrire cinéma, et pour

cela il faut qu’il apprennent à con-

naître cette industrie et ses techni-

ques. Un compositeur musicien ne

doit-il pas connaître ses instruments

et les lois de l'harmonie.

Mais la création d’une oeuvre ci-

nématographique ne saurait ‘être

l’oeuvre d’un seul. Le travail en é-

quipe s’impose, sinon pour la com-

position, du moins pour la mise au

Charles Boulanger
(Entrepreneur électricien)

CoinCormier et des Erables
PLESSISVILLE, P-Q.

‘ 3

 

.Tel.: 261  
point du découpage, du dialogue, des

éléments sonores ou musicaux, des

décors, pour le choix des interprètes

ou des extérieurs. C’est un travail

délicat et long qui obligera à beau-

coup de retouches, imposera des

changements importants. L'étude
psychologique des caractères, même

dans les rôles secondaires, est capi-

tale. Tl'faut déterminer ce qu’il faut

dire ou taire, suggérer ou supposer.
Mais quelle jouissance dans ces con-
tacts avec artistes ou techniciens,

quelle féconde collaboration qui fait
jaillir des trouvailles merveilleuses

dont l’esprit d'équipe seul peut re-

vendiquer la paternité, réaction con-

tre les méthodes de travail lors de

la réalisation des films.

Il faudrait un volume pour décrire

les procédés anarchiques encore en

usage, au moins en Europe: direc-

tions multiples qui s’ignorent ou se
combattent, techniciens poussant

l'esprit de corps jusqu’au sabotage

du travail, gaspillage de temps et

d’argent, encouragé et organisé dans

l’intérêt mal compris des studios,

des laboratoires ou des techniciens

eux-mêmes.
Il est indispensable d'organiser u-

ne collaboration baséa sur es inté-

rêts communs. Il est facile d’obtenir

des efforts et un travail sains et ré-

Service de:

 

RADIOS — MOTEURS
et de tous les Articles Electriques

SERVICE GARANTI

Paul Fontaine
DIPLOME N.R.I. — C.S.0.E.

Au soubassement chez M . Aimé Hinse, Rue St.Calixte

PLESSISVILLE, PQ,

 

à la main.

Madame E.
199, rue St-Louis

Mesdames, Mesdemoiselles
J'ai à vous offrir-un choix complet dans les plus ré-

cents modèles de chapeaux d'automne et chapeaux faits

J'ai aussi des garnitures de tous genres, ornements
et garnitures de paillettes pour robes, sacoches, etc.

PLESSISVILLE, P.Q.

BERGERON
Tél: 118   

Tél: 80.

virons, l’ouverturs d’un:

mes et Enfants.

PLESSISVILLE, P.Q.

au public de Plessisville et des en-

Magasin

de Chaussures pour Hommes, Fem-

Qualité et Prix avantageux.

Votre visite est sollicitée.

EE

Rue, St-Louis.

Raymond Guilmette
ANNONCE

 

 

 

 

(heure

12.45 hres p.m.

4.15 hres p.m.

Départ de Plessisville:

et 6.15 hres p.m.

Départ de Ste-Angèle:
et 9.16 hres p.m.

ford Mines.

Service d’AUTOBUS
entre

PLESSISVILLE_PRINCEVILLE
DAVELUYVILLE ET STE.ANGELE

Service de la Semaine:
Départ de Plessisville, deux fois par jour:

Départ de Ste-Angèle, deux fois par jour:

SERVICE DU DIMANCHE

(deux fois par jour). à

(deux fois par jour),

CORRESPONDANCES;
Correspond à Plessisville avec l'autobus de Plessisville et Thet-

avancée)

a 6.46 hres a.m. et

a 10.15 hres a.m. et

7.15 hres a.m.

à 10015 hres a.m.

“LA FET J I JÆ

guliers où chacun trouve des avan-
tages légitimes, mais surtout il faut
choisir et former un personnel d’éli-
te ayant une conscience élevée, l'a-
mour de son métier.

Il vaut mieux se passer d’un tech-
icien :d’élite que d'introduire dans

‘nos studios:‘un’ espritou des ‘métho-

 

| des condamnables et condamnées. U-

ne fois ces réactions faites, il-rious
faudra agir avec:ordre et méthode.

Avant-tout un matériel‘technique
de premier ordre et le personnelné-
cessaire. Sur ce point; soyons exi-
geants et plutôt prodigues. La quali-
té technique est la base de toutes

es autres qualités qui, sans elle,
n’ont point d'action. Appareils de
prises de vues les plus modernes,

rage de haute qualité normalisation

de tout ce qui regarde le décor et
Poutillage.

Enfin, choix et formation d'équi-

pes homogènes habituées à collabo-

rer ensemble avec Jes chefs d’égui-

pes bien entraînés et sûrs.

Au fond du coeur de tous, une

flamme apostolique, un idéal profes-

sionnel, une conscience, la fierté
d’appartenir à la Maison...

Grand travail, certes, mais passi-
onnant et combien prometteur!

lande, des Etats-Unis, du Mexique

ou de l’Amérique du Sud; de loin-
tains pays d’Afrique ou d’Asie, on

nous attend.

E, par-dessus tout, l’Eglise uni-

verselle nous regarde avec sympa-
thie, prête à applaudir à nos succès,

à bénir nos travaux.

Réagissons pour mieux agir.
Aloysius VACHET

Prochain et dernier article; “Re-
naissance, en avant!”

Extrait du registredes

Minutes du Procès verbal
Assemblée du 19 août 1946

Assemblée, régulière d’ajourmne-

ment du Conseil Municipal du Villa-

ge de Plessisvile, tenue ce 19ième

jour d’août 1946 au lieu et heure
ordinaire des séénces du Conseil
à laquelle étaient présents MM. les

Conseillers suivants:
M. Ludger Boulangér

M, Georges Dupont

M. René Tardif

M. Joseph Guay

M. Aimé Hinse

Fermant quorum gous la prési-

dence le son Honneur le Maire, M.

Téodore Fortier.

Proposé par M, Aimé Hinse

matériel d’enregistrement ou d’éclai-:

De France, de'Belgique ou de Hol--

 
—_—_—_—_—_—_—_—_————

Grande souscription

D'ERABLF”,

MauxdeDos Chroniques?
ILVOUS FAUT

PLUS DE BILE
La science dit deux

chopines parjour, cepen-

dant chez bien des gens

le foie n'en donne qu'une.

. La bile aide à la digestion et constitue un | axatil
naturel. Un manque de bile cause maux de dos,
mauxde tête, constipation, indigestion et faiblesse.Pour
une santé rayonnante tonifiez votre foie et obtenez la
bile nécessaire grâce aux Fruit-à-tives, les comprimés
pourle foie qui ontfait leurs preuves et qui sontles plus
en demande au Canada. À base d'herbes et de fruits,

FRUITATIVES Pour Le

FOIE

 

Secondé -par M. Ludger Boulan-

  

ger

Que les comptes suivants soient

approuvés Tréso-
rier autorisé à effectuer le paie-

ment.

CORPORATION
Valère Boutin Pour entretien des

Tues (Calcium)

Petite Caisse Pour divers appels
téléphoniques 5.38
Pour entretien des rues 49.30
Pour 3 enseignes (Stationne-

ment) “ 200
Mlle Resanna Beaulieu Pour pape-

terie 2.10
Larex Stamps Reg'd Pour licences
de chieng 7.11

90.26
AQUEDUC

Paul Emile Laflamme Pour instal-
lation électrique 618.61

Petite caisse Pour travaux d’addi-

tion au système 368.01

Georges Baril Pour service hauts

parleurs 5.00

Delphis Isabelle Poteaux cèdres
pour clôturer réservoir 162.50

Boulanger et Cie Pour entretien
actif 1.99

Maurice Mercier et Fils Pour voi-

turette et soudure 388.00

Forano Limité Accessoires pour
aqueduc 306.35

1,495.37

EGOUTS
Petite caisse Pour travaux d'addi-

tion au système 462.50

Proposé par M. Georges Dupont

Secondé par M. Ludger Boulanger
Que la soumission de l’Union des

Carrières et Pavages Limitée de
Québec pour le prix maximum de

 

 

Martyrs de Victoriaville.

Madame Claude Gingras

ler Prix: La Maison $12,000.
2ième Prix: En argent $200.
3ième Prix: En Argent $100.
4iéme et 5ième Prix: En Argent $50.
6, 7, 8, et 9iéme Prix: En Argent 26.

VALEUR $12,000-00

Au profit des oeuvres de charité, sous le patronage de M.
le chanoine A. Pellerin, curé de la paroisse des Saints.

$1.00 le billet, livret de 6 billets pour $5.00

La date du choix du gagnant sera annoncée 15 jours à
l’avance dans les journaux

Achetez vos billets directement chez nos vendeurs

A PLESSISVILLE

CHEZ

Mlle Madeleine Beaudet,

Benoit Boulanger,
Compagnie Légaré.

MAGNIFIQUE

PROPRIETE

MODERNE

102 rue St-Edouard

Plessisville,

Comté de Mégantic

Gérant de la

 

 

 

 

Vulcanisation

de pneus
Correspond à Ste-Angèle avec l’autobus de Deschaillons, Victo-

riaville, Sorel, Drummondville, et Trois-Rivières, Shawinigan, La

Tuque, Louiseville.

Les heures indiquées ne sont pas garunties et peuvent changer

sans avis.
INFORMATIONS:

Plessisville: Manoir Plessis.
Princeville: Restaurant Rousseau.
Ste~Angéle: A la Traverse.  Vous ferez durer vos pneus plus

longtemps et vous éviterez bien des

troubles en confiant le soin de vos

pneus à un homme de spécialité.
Aussi, pneus neufs et usagés de
différentes marques.
Huile, Gazoline, ete.

Grégoire Tardif

 

 

JEUDI.8 OCTOBRE 1948

LE MINISTERE DE
LA JEUNESSE
La création par M. Duplessis d'un:

ministère de la Jeunesse préna à
Pheure présente une signification

toute particulière.
11

 

 

d’avaries pour recevoir maintenant

un peu’des favéürs gouvernémenta-

les.
On-pourrait faire une longue liste

des plaintes fondées de notre jeu-
nesse eanadienne-francaise en re-

gard des avantages qu’elle a reçus.

M. Duplessis a bienraison de pen:
ser que c'est patienter trop leng-

temps, après avoir subi les affres

excessif de défendre la Grande-Bre-

tagne. Après une repos forcé, une

lutte forcée; on ne se fait pas d’i-
dée comme la transition est pénible.
On a beau vansasr la gloire de

ceux qui :sont tombés et la chance de

ceux qui sont revenus, Il serait plus

humain de plaindre les uns et d’en-

routager les autres.
Il reviendra au nouvean ministè-

re de‘la jeunesse de stimuler le cou--
rage des jeunes, car autrement il

serait “difficile de répondre de l’a-

venir.

Or le nouveau ministre est un
jeune et s’il n’a pas connu les diffi-

cultés d’avant-guerrz, il a appris ce

que c’est que de se battre avec cou-

rage,
Il aura beaucoup de sympathie

pour ses ressortissants.

“Le Front Ouvrier”.
 

$8,500.00 suivant mention dans leur

léttre du 19 août 1946, soit accep-

tée et que cette compagnie soit, et
elle est, par les présentes, autorisée

à effectuer les travaux nécessaies

matériaux nécessaires.

dissement de la station de pompa-
ge le creusage d’une citerne avec

mûrs en béton armé en-dessous de
la station de pompage ainsi que
pour le creusage et posage d'un
gros tuyau en fonte de 16” du
nouveau réservoir à lu citerne. Le

tout en conformité aux plans et
devis de M. Camille Lessard en da-

te du 16 août 1946
Adopté

Proposé par M. Ludger Boulanger
Secondé par M. Aimé Hinse
Que demande soit faite à la Sha

(Suite à la page 5)

 

Coupe de bois mou |

A vendre
A Plessisville

(Rang des Bellevues)
Aussi permis de camion

à vendre
Adressez-vous à:

Boite Postale No--8 Tél 234
ou au No. 119 rue St-Louis

PLESSISVILLE, P.Q.
(Comprenant 20 arpents)

 

Produits du Dr Sirois

Potion Sirois, médecines
de famille—Articles de
toilette. Spécialités: Do.
mestiques, Etc., Ete.
Agent local autorisé.

TELESPHORE RIOUX

7, rue St-Joseph
Plessisville, P.Q.  
  
 

 

  

  

  ecrivez &

ALBERT FOURNIER
"934 STECATHERINE EST MONTRÉAL

yp_—_—_—_—">

Antonio Bellemare
(Bijoutier)

Réparation de : Montres, Hor-
loges, etc. — Beau choix de
cadeaux, Jones, Bagues de

fiançailles.

Argenteries, Verrreries
et Cristal pour

Cadeaux. Réveille matin
Demandez nos prix.
108 rue ST-LOUIS

PLESSISVILLE, P.Q,    N
LA BONNE CHANSON
“Tous ceux qui aiment le chant

ct la musique peuvent difficilement
se passer de la collection complète
des albums de “La Bonne Chan-

son”.
Procurez-vous la série complète

de “La Bonne Chanson”: 6 volumes
de 50 chansons chacun. Prix $1,00
chaque volume relié. $1.50 chaque

volume relié de luxe,
Adressez votre commande à:
Charles-Emile Gadbois, ptre,

Casier postal 150,

  

     Soire ATIONProvencher & Bradette :
(Propriétaires) TEL: 276 RUE, ST-CALIXTE

Tel, Local Daveluyville, P.Q. PLESSISVILLE

ee adele a) 
 

Saint-Hyacinthe, P.Q.

 

de la crise du chômage et l'honneur |,

dès que nous aurons reçu tous les |

Cette soumission est pour l’agran |

H. RICHARD, propriétaire

PLESSISVILLE - MONTREAL
Service tous les jours

DEPART DE MONTREAL:
à 1296 St-Christophe

Lundi; mardi
Mercredi, jeudi

“et vendredi ;

le samedi à 1.30 h. pm
le dimanche à 10-h:-p;

Renseignements à Plessisville :: chez H. Richard

A Montréal : Restaurant Dinel, Tél.: LAncaster 8619

 

  
“Le ‘dimanche à 5h. -p:m.
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100 rue St-Louis
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Soudures à l’électricité
et au gaz
AUSSI COUPAGE AU GAZ

Ouvrage garanti et de premier ordre

25 années d'expérience dans la Soudure.
Service Courtois. Prix Raisonnables

DONNEZ-NOUS UNE COMMANDE D'ESSAI.

OÙVERT TOUS LES JOURS

 

Téléphonez pour vos commandes ou venez nous voir.
De 7.00 hres du matin à 10.00 hres du soir.

Maurice Mercier & Fils
Rue Savoie, près des Tricoteries.

PLESSISVILLE, P.Q:
 

Tél: 251.  
 

 

Lisez notre journal

Labsmlls
Dr Raymond Charron

Médecin-Chirurgien
PLESSISVILLE, P. Q.

HEURES DE BUREAU:

L’Avant-midi à l'Hôpital.

Îhre à 4 hres P. M.

7 hres à 9 hres P. M.

 
 

 

     
 
 

Pas de Bureau le dimanche à moins d’urgence ou sur
rendez-vous.

in

DR JULES GANTIN
Médecin - Chirurgien

PLESSISVILLE, P. Q.

    
 

HEURES DE BUREAU

9 hres & MIDI —— 2 hres a 4 hres P.M.

7 hres-à 9 hres P.M.
 

 

DR GEO. BEAUCHESNE
Spécialiste

OREILLES —
AMYCDALES

À l’Hôpital du Sacré-Coeur de Plessisville,

YEUX — NEZ — GORGE

le mercredi de chaque semaine.

 

 

DR J ABLAIS
Médecin - Chirurgien

PLESSISVILLE, P. Q.

HEURES DE BUREAU

10 bres à 11 hres A,M. — — — 1 hre à 4 hres P.M.
7 hres à 9 hres P.M,

Bureau de dimanche sur rendez-vous.

 

 ——
 

Téls :Bellet Local “Casier Postal No84, C. Benoit Chartier
B.A, LLL.

NOTAIRE
PLESSISVILLE, P. Q.    
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Le poney de la Victoire
 

Madame Alfred Ruy, 34 avenue

Bégin à Lévis, est la gagnante du
“Poney de la Victoire” premier prix

de la récente exposition de Québec,

mis en tirage au profit de la Villa

Manrèse, muison de retraites fer-

mées. D’autres prix ont été decer-

nés comme suit:

Mlle Denise Bernatchez, Bon Con-

seil Co. Montmagny; Mlle Anna

Bourdua, Rang du Lae Boucherville;

M. Paul Chatigny, St-Nicolas-Sta-

tion, Co. Lévis; M. F.-X. Demers, M.
D., 546 1-2 St-Jean, Québee; M. L.-

A. Dupuis, 107 1-2 Crémazie Québec

M. Norman Fortin, Seal Cowe, C.

Gaspé M, C.A. Gauthier, 24 De

Montigny, Québec; Mlle Angélina

Laprise, Sacré-Coeur, Co. Saguenay,

M. Alfred Maltais, 5 rue Bérubé,

Charny, Co Lévis, M. Théobald Tar

dif, Ham-Nord, Co. Wolfe.

Le tirage des numéros gagnants

eut lieu dans un local de la nouvel-

le construction, sous la présidence

de l’hon. Cyr. Vaillancourt, organi-
sateur de la campagne de souscrip-

tion. M. J.-A. Bourret, vérificateur

comptable, était en charge de la ra-

fle, Madame Vaillancourt et sa fille

Marguerite, accompagnaient le pré-

sident. On remarquait aussi le R. P.

J. Paré, s. j., supérieur de Villa

(suite à la dernière page)

Manrèse, le R. P. V, Colozza, s. j M.

Alp. Talbot.

Le directeur de l’Oeuvre des Re-

traites, le P. Paré, prit occasion de

souligner le geste spontané de M.

Dominique Lecours, de Lauzon, qui,

par l’originale offrande d'un Poncy,

ancienne propriété du Lt-Col. Tri-
quet, avait rendu possible la rafle

actuelle et secondé la souscription

en cours. Il exprima sa reconnais-
sance aux solliciteurs et à tous les
souscripteurs rendant un hommage

particulier à l’hon. Sénateur Vail-

lancourt, initiateur et inlassable

propagandiste de la grande Campa.
gne en faveur de 1'Oeuvre des Re-
traites fermées, qui vaut à Manrèse

sa réhabilitation financières, son a-

mélioration matérielle et puis, enfin,

son agrandissement définitif. Le su-
périeur fit une mentinn spéciale de

Mlle Anne-Marie Vaillancourt, po-

pulaire et effective présidente des
Cercles de Fermières, dont l’organi-
sation a battu les records de vente

des livrets de rafle (près de 6,000
billets). Le F. Gadbois, s. j., le jar-

dinier jubilaire, de Manrèse, — ar-

rive bon seconds, dans le concours

avee MM. Louis-Philippe Dussault,

et Alfred Maltais de Charny.

L’hon. Vaillancourt, à son tour,

dit en quelques mots les raisons de

son attachement à l'oeuvre des Re-

traites fermées. Depuis près de
trente ans qu’il fréquente Manrèse,
il lui doit, affirme t-il, les plus
grands avantages de sa vie, spiritu-

els et même matériels, Plus que ja-

mais, cette oeuvre de haute valeur

formatrice, morale et sociale, est in-
dispensable dans les temps boule-

versés que nous vivons actuellement

I] n’y a rien comme la Retraite fer-

mée pour rendre maître de soi et

faire apprécier les principes dtree-

teurs de toute vie consciencieuse de

ses devoirs et de ses responsabilités.

Aussi bien, il n’y a pas de sacrifices

que l’on ne doive consentir pour cré-

er, accroître, stabiliser des institu-

tions d’une pareille portée spirituel-
le, dont l’influence ne s’arrète pas au

temps mais tant, pour l’éternité.

 

EXTRAIT DES MINUTES
 

(suiie de la page 4)

winigan Water and Power Co. de

déplacer la lumière "ctuella dans la
rue “Langlois” pour en ajouter

une autre supplémentaire au lieu

qu’il séra jugé le plus convenable

pour éclairer cette nartie de rue.

Adopté

Proposé par M. Joszph Guay

Secondé par M. René Tardif

Que la Shawinigan Water and

Power Co. soit autorisé à déplacer

le poteau qui se trouve uu coin les

rues St-Louis et St-Paul pour le

placer en dedans du trottoir sur

l’ebmplacemetit qui est notre pro-

priété.
Adopta

Proposé par M. Geo ges Pupont

Secondé par M. Joseph Guay

Que demunde soit “ait2 4 la Sta

minigan Water and Power Co,

pour le déménagement de leurs po-

teaux à partir de la rus St-Paul

jusqu’a la rue des Erables en sui-

vant le tracé de la nouvelle rue

 

MEDECIN —

A l'Hôpital à toutes 
 

 

(Grands Spéciaux
Manteaux de Pluie de 14à 20 ans

a $3.59
MADELEINE BEAUDET

Plessisville P.Q.
 

 

Dr J. O.

PLESSISVILLE, P.Q.

et suivant les instructions de notre

Surintendant M. Jos. L. Gamache.

Adopté

Proposé par M. Ludger Boulanger

Secondé par M. René Tardif
Que demande soit faite à M. H.

Mailhot pour nous autoriser à pas-
ser les tuyaux d’aquedue et d’é-
goûts sur son terrain. et que son
Honneur lë&Maine M. Théodore

Fortier soit et il est par les pré-
sentes, autorisé à signer tous les

documents nécessaires à cette fin.

Adopté

Attendu que les travaux au nou

veau réservoir de captage sont

maintenant terminés.

Attendu que nous avons reçu un

avis officiel en date du 16 juillet

1946 de notre Ingénieuv M. Camille
Liessard à l’effft que le tout lui
semble satisfaisant.

Attendu que d’après les contrats

intervenus nous devons remettre ta

balance dûe trente jours après l’ac

coptation dudit réservoir
Il est proposé par M. Aimé Hinse

Secondé par M. Ludger Boulanger 
 

ROGER
CHIRURGIEN

heures, sur demande

 

 
Chez R. V.

LA FEUILLE D'ERABLE

sportifs!
Plessisville, Que,

le 25 septembre, 1946.

La saisen sportive de balle molle

s’est terminée jeudi le 19 septembre
1946 par un banquet à l'hotel des

Bois-Francs lors de la présentation
d’un trophée, gratuitement fourni

par “Radiateur Plessis Ltée”, aux
vainqueurs “Les tricots Somerset

& LaSalle.
Cet évènement fournissait, à tous

les jeunes joueurs ayant formé les
équipes de la cédule, l’occasion ae

“varloper” les petits noeuds ‘“‘ren-

contrés au cours de la saison très

active de cette année. Nous avons

bien l'impression qu’un courant d’a-

mitié a surgi entre le groupe des di-

rigeants et celui des dirigés. Un

esprit de camaraderie de bon aloi a
explosé dès ke début.fait à noter

Ce fût une initiative des vaincus. un

peu à l’étonnement des vainqueurs.

Ces derniers ne furent pas lents

toutefois à prendre position sur le

“réseau des appels”.

Durant tout le repas les rires, les

chants fusaient l’enthousiasme dans

toute la salle du banquet contenant

au moins cent convives, Nous nous

rendions compte à chaque étincelle

de joie que tous les joueurs de balle

molle démontraient par leur air et

leurs attitudes une appréciation

marquée à l’endroit des organisa-

teurs de la soirée: “ies Tricots,

Forano Limitée, Eudore Fournier &

Fils, Le Bien-Etre de la Jeunesse”.

Le banquet, que tout le monde a

recennu savoureux &t abondant, à

régalé les plus difficiles. Le person-

nel et les propriétaires de l’hôtel

méritent des éloges aussi nous avons

attrappé le gout de “revenez-Y”.

Le dernier plat consommé, Mon-
sieur Le président de la ligue M, J.

S. Trottier remercia tous les jeunes

de l’élan sportif fourni au cours de

l’été. I! remercia les organisateurs

et les industriels présents pour leur

 

Que ce Conseil accepte ledit ré-

servoir et que le Secrétaire Tréso-

rier soit autorisé à effectuer le paie

ment de la balance dûe aux entre-

preneurs “La Salle Paving Co. de

Victoriaville soit le Montant de

$4,750.02 suivant le dernier estimé

de M. Camille Lessard.

Proposé par M. Joseph Guay

Secondé par M. René Tardif

Que son Honneur le Maire et le

Secrétaire Trésorier soient autori-

sés à négocier un emprunt tempo-

raire jusqu’à concurrence de $10,-

000.00 avee la Banque Canadienne

Nationale ou La Caisse Populaire

de Plessisville, selon le taux d’inté-

rêt et plus avantageux de l'une ou

de l’autre, pour payer les maté-

riaux nécessaires à l’exécution au
nouveau contrat d’extension d’aque-

duc et d’égoûts ainsi que la balance
dûe sur réservoir.

Adopté

Proposé par M. Ludger Boulanger

Secondé par M. Aimé Hinse

Que l’offre faite par M. Paul
Maurice Jutras, offrant gratuite-

ment une lisière de terrain en vue

de l'élargissement de la rue St-

Paul à partir du coin de la rue St
Louis jusqu’à la propriété de M.
Paul Guay, soit accepté par ce Con

seil et que son Honneur le Maire

M. Théodore Fortier soit et il est

par les présentes autorisé à signer
les documents nécessaires pour lé-

galiser cette cession.

Adopté

Proposé par Georges Dupont
Secondé par M. Ludger Boulanger

Que ce Conseil accepte volontiers

les rues portant le No. 189-31 et

189-15 offertes gratuitement à la
Corparation par M. Delphis Mi-
chaud suivant plans préparés par
M. Benoit Allaire, Arpenteur Géo-

mètre en date du 15 août 1946 et

que son Honneur le Maire soit au-
torisé a signer le contrat nécessai-
re pour légaliser cette occasion. Adopte

Laliberté

PLESSISVILLE, P-Q.
Vous trouverez chez nous tout ce qui concerne une garde-

robe bien pourvue, soit pour Dames, soit pour Messieurs.
Nous avons un très bel assortiment de paletots de demi-

saison et d’hiver, d'habits, bas, gants, chapeaux, chemises,
Cravates, Foulards, sous-vêtements, pantalons, souliers, bre-
telles, ceintures, etc, etc.

Nos manteaux de Dames entrent régulièrement et dans
quelques jours notre assortiment sera au complet. — Nous
avons aussi un très grand choix de robes de laine, Crêpe, cos-
tumes deux pièces, robes de chambre en chenille, Bengaline,
Duvet, chandails en laine, gants, bas, sacoches, jupons-combi.
naison, sous-vêtements.

Venez choisir votre manteau de fourrure, avec un léger

accompte nous vous garderons votre manteau que vous paierez
par versements. Nous pouvons vous accommoder si vous choi.
sissez à bonne heure.

BIENVENUE A TOUS!

R. V. Laliberté
151, ST-CALIXTE, PLESSISVILLE, QUE.

Mes commentai es...

 

 

généreuse contribution. Suivant

l'habitude des banquiers, son dis-

cours ne flit pas long mais méritoi-

re..! ! et apprécié de tous. Par la
suite il invita plusieurs personnes à
dire quelques mots. Chacun laissa

parler son coeur. de son mieux.

augmentant ainsi l’intensité de cha-

leur dans une salle qui en était déjà

remplie.
Un des premiers orateurs enien-

dus fût Monsieur Lionel Aubre, l’é-
loquence du capitaine des tricots é-

tait à la hauteur des efforts déploy-

és au cours de la saison pour obte-
nir le championnât. Un tel succès

orateire, improvise dit-on.. sentait
bien un peu la préparation... Tout
de même, son patron pouvait être

fier et à juste titre, de ses réalisa-

tions. <4

Monsieur Delphis Gagnon, visible

ment embarrassé de la position de

perdant a esquissé un sourire.. spor-

tif. dès Je début de son discours

mais il démontra aussi “jusqu’au

bout” un esprit combatif. Sans dou-

te, dans son jeune age, il devrait ê-

tre un fervent admirateur de Dol-
lard des Ormeaux! ! Il a concédé la
victoire de 1946 mais non pas le tro-

phée… Il fallait s’y attendre. Nour-
rir des ambitions est bien légitime

et bien en rapport avec la nature de

Delphis.. Qui vivra verra! !

Monsieur Lafond, a exprimé ses

vues en quelques mots bien choisis.

Monsieur Armand Fournier, avec

son sourire habituel aux périodes

difficiles, s’est démontré sportif une

fois de plus comme d’ailleurs son

patron M. J. Eudore Fournier au

cours du banquet.

Monsieur Jules Roberge, nous a

raconté l’histoire du commence-

ment de la balle molle à Plessisville
en 1946. Il a semblé tout fier de nous
dire que plus de la moitié des jou-

eurs avaient été ses anciens élèves.

C’est un orgueil bien légitime d’a-

voir une bonne récolte en enseigne-

ment car c’est un travail tellement

ingrat de par sa nature.
Monsieur Alcide Doucet, entrai-

neur <discipliné, calme et observa-

teur s’est révélé “tactitien’’ à la sa-
tisfaction de tous les amateurs de

hockey.. M. Forand en sait mainte-

nant quelque chose! Il ne pensait pas

ça de son “Vieux Alcide” ... Le ton
de son discours, l’agencement de ses

phrases ont fait l’_étonnement de

tous. Alcide ne sait pas seulement
tourner le fer et l’acier, il sait éga-

lement “tourner” une situation à

l'avantage de ses jeunes co-équip-

piers. Alcide prétendit que les tri-
cots devaient remerciements a “dieu

la pluie” pour leur championât.

Par suite de son élimination en

pareille circonstance lors des élémi-

natoires J. O. “Pitou” Dubois ap-

prouva 100% mais en silence toute-

fois.

Ces idées ne furent que des opi-

nions émises sans arriéres-pensées

 

Proposé par M. Ludger Boulanger

Secondé par M. René Tardif

Que la suggestion de l’Associa-

tion des pompiers à l’effet d’enga-

ger un maçon pour faire l’exameni

des cheminées et réparer celles qui

seront jugées défectueuses, soit ac

ceptée par ce Conseil et que le Su-

rintendant soit autorisé à l’organ.-

ser en conséquence pour faire exé-

cuter les travaux jugés nécessaires

et du consentement du propriétaire.

Tl est entendu que chaque pro-
priétaire sera tenu responsable des

travaux qu’il aura ordonné de faire
à sa cheminée et conséquemment

devra en supporter le coût des ré-

parations effectuées

Adopté

Proposé par M. Georges Dupont

Secondé par M. ‘Ludger Boulanger

Que la présente assemblée soit

ajournée.
Adopté

J.C. Samson, Secrétaire Trésorier  (Signé) Théodore Forlier, Maire.
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car tous deux reconnurent le succès

des tricots.

M. “Pitt Trottier”. n’a pas fait
un long discours. Plusieurs ont ap-

pris qu’il sait perdre. quand c’est

le temps. Sachez que ce soir là, il

partageait, dit-on, entre une victoi-

re €t une perte de pari. Parait-il que
pour cette fois il a apprécié perdre!

C’est un sportif dans l’âme, qui vou.

drait voir grandir tous les sports à

Plessisville.
M. Marcel Hubert, ‘le survivant

des arbitres” a signalé la part méri-

toire de Monsieur Aurèle Houde en-
vers les jeunes, après s'être montré

réjoui de les voir tous joyeux et fra-

ternisant la victoire des tricots.
M. Léo Marcoux, étiquetté ‘‘ex-

arbitre”, mais seulement pour des

raisons personnelles incontrolables,

s’est acquitté envers les assistants
d’une explication sur ses habitudes
de penser après les parties auxquel-

les il participe… nul doute mainte-
nant que Léo fera encor: à l’avenir

un bon arbitre!
M. Jean Ls. Héon, jeune industriel

plein de vie fêtait pour le même jour

son anniversaire de naissance, Nul
jour n’aurait rendu cet ami des jeu-

nes plus loquace et plus sincère. “U-

ne rencontre comme nous n’en avons

pas eu depuis longtemps” disait-il.

TI exprimale désir de voir la frater-
nité qui animait les coeurs ce soir-
là, se répéter pour chacun des jours

de l’année. ‘Nous avons besoin de
vous. de vous rencontrer. nous som-

mes prêts à vous aider! Vous a-
vez, disait-il, besoin de nous à main-
tes reprises et ce soir nous nous
sommes rendus compte que nous

parlions le même langage! Tâchons,

disait-il, en résumant sa pensée plei-

ne de sollicitude et de sincérité à

l’endroit des jeunes, de pratiquer à

l'avenir ce que nous avons commen-

cé ce soir’, Il parla tel un père joy-
eux de retrouver ses enfants prêts à
l'admirer…! Voilà une semence qui

ne sera pas vaîne.
Monsieur Albert Forand, Les jeu-

nes l’ont touché droit au coeur. Cet
industriel au coeur toujours jeune a

été comme un bon père; doux et fer-

me. Il a adressé des remarques ai-
mables aux vainqueurs sans négliger

les vaincus. Il a également exprimé

une critique constructive au bénifice

de tous. L'esprit sportif au Cours de

la saison n’a pas été animé et culti-

vé dans le bon sens, selon son dire,

et il a fourni des explications sur sa

pensée. Il a préconisé les remèdes

qu’il fallait appliquer pour faire de

nos organisations sportives des moy-

ens de développer la personnalité

‘physique des jeunes citoyens de

Plessisville. Ce furent des vérités

dures à dire à des jeunes mais Mon-

sieur Forand ne manque pas de doig-

té… De plus ce Soir là, les accords

s'harmonisaient bien même avec les

notes les plus /discordantes. La eré-

ation d’une patinoire annoncée sou-

leva l'enthousiasme. Monsieur Fo-

rand attendait une preuve tangible

pour justifier une telle dépense et a-

t-il dit, les révélations de ce soir me

donnent la raison d’agir.

La distribution des cadeaux don-

nés par les tricots a eté faite par

Monsieur J. Ls. Héon avec la verve

coutumière que nous lui Connaissons.

Les jeunes vainqueurs ont eu un Joli

ensemble, crayon et plume réservoir

en reconnaissance de leur succès.

Plusieurs autres cadeaux spéciaux

_————————————
—

A VENDRE
Plusieurs beaux empla-

cements sur la rue St-Lau

rent.

Moulin à Scies, de se-

conde main, avec outilla-

ge en parfaite ordre.

Adressez-vous à :

B.P. no-8 Tél: 2 s-4

ou à 119, rue St-Louis

Plessisville, P.Q.

J
 

Technique Vocale

M. Gérard Cyr récem-

ment engagé comme pro-

fesseur à l'Académie Su-

périeure St.Edouard, est

a la disposition de tous

ceux qui s'intéresseraient

à suivre des cours techni-

que vocale. Ces cours se

donneront chez Mme Eu-

gène Boisvert (près du

pont) sur la rue St-Calix-

Cordiale bienvenue.

 

 
 

Vendeurs — Vendeuses

Pour vous faire un re-

venu intéressant, vendez

nos Cartes de Noël per-

sonnelles. 40% de profit

clair à vous. Pour infor-

mations vous adresser à:

“Cartes de Noël Enrg-

30, ave des Chênes

Québec    ere

ont été distribués. La générosité des
vainqueurs a semé la joie à profu-
sion dans tous les groupes,
Monsieur Raoul Carrier, le gérant

de “Radiateur Plessis Ltée” et don-

nateur du magnifique trophée, pré-
senta aux vainqueursses plus sincè-
res félicitations. Une foig de plus les
jeunes se sont rendus compte des va-
leurs insoupçonnées de Monsieur

Carrier. Voilà un autre jeune indus-
triel que la reconnaissance ne laisse
jamais insensible. Son geste symbo-
lisa une évolution nouvelle dans le
monde sportif de Plessisville.

Le trophée fût toutefois présen-
té avec conditions.

‘La feuille d’Erable du 26 septem-
bre dernier énumérait les conditions
émises en vue de maintenir l'émula-

tion.

La fête füt close avec l’expression
d’un désir: ‘Que chacune des raisons

de sport se termine par un banquet.”
Cette décision logique amènerait

graduellement plus de contactes et

de compréhension entge les plus jeu-
nes et les plus âgés; en même temps,

elle servirait d’occasion pour étein-
dre les petites rancoeurs fermentées
par le surplus d’enthousiasme lors

des parties.
LE COMMENTATEUR SPORTIF.
 

Sauvegardons ia famille par

Phabitation

= 3

NAISSANCES A
PLESSISVILLE

(Suite de la page 2)
flamme, fille de Théode Laflamme

7 sept: Lucien Beaudette, fils de
Alexandre Beaudeite, avec Mlle

Georgette Jutras, fille de Adélard
Jutras,

7 sept: Jacques Comtois, fils de

Jean Comtois, avec Mlle Noémie
Houde,fille de feu Louis Houde, Ju-
ge.

21 sept: Roméo Dubois, filg de
Louis Dubois, avec MIle Juliette
Jean, fille de M. Léon Jean.

23 sept: Georges Henri Lemieux,

fils de feu Paul Lemieux, avec Mlle

Jacqueline Raynauld, fille de M. E.
L. Raynauld.
Décès à Plessisville

9 août: Dame Victoria Boucher é-
pouse de M. Eugène Paradis, à l’âge
de 54 ans.

11 août: Georges Pelchat époux de
Olivine Pomerleau à l’âge de 83 ans.

17 août: Marie Blanche Latulïppe
épouse de Roméo Lamotheà l’âge de

49 ane.

6 sept: Angélina Fecteau épouse

de Joseph Morin à l’âge de 52 ans.

13 sept: Olivine Gauvhier\épouse
de Jean Bapt. Gosselin à l’âge de 86
ans.

 

22 sept: Georges Pellerin fils de
Lionel Pellerin à l’âge de 7 mo'a.   
 

 
 

RAPPORTEZ- VOUS

© à votre Bureau Na-

tional de Place-
ment le plus rap-
proché

© à votre Comité
Local de Produc-
tion Agricole

@ à votre Représen-
tant Agricole Pro-
vincial

@ à un représentant

autorisé d'une
compagnie de.
pulpe et depapier-  
 

     

  

 

   

      

PSP ETeaAE

agnez de
L'ARGENT

SUPPLÉMENTAIRE
couper du

bois de pulpe
rn

une grande occasion de
gagner l'argent supplémentaire
qu'il vous faut pour de nouvelles pro-
priétés, des améliorations ou de
l'équipement nouveau. Engagez-
vous pour un emploi dans la forêt
cet hiver.

Vous pouvez réaliser de fortes éco-
nomies . . . car la nourriture est
excellente, le logement confortable
. . . et le salaire avantageux!
Les hommes d'expérience trouveront
un emploi immédiat .. . les nouveaux
venus pourront apprendre au tra-
vail même. Vos camions, tracteurs ou
chevaux aussi pourraient vous béné-
ficier. Renseignez-vous dès aujour-
d'hui comment vous pouvez gagner
de l'argent supplémentaire dans
les bois.

Commencez dès maintenant . . .
accomplissez une saison

entière de travail.

  

  
 

 

tracteurs de camps — conducteurs de osmions et de trac-
teurs — forgerons — cuisiniers — et autres: w
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RER
\GRACES

ALLER: du vendredi midi, 11 oct,

jusqu'à 2 h.p.m. le lundi, 14 uct.

RETOUR:départ jusqu'au dernier _

train, le mardi, 15 oct. 1946.

Pour prix des billets et informations, s'adresser aux agents.
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Tu seras un homme
- Si tupeux voir:détruit l'ouvrage de tavie
Etsansdire un seul mot te mettre àrébâtir,
Qu perdre en. un seul coup le gain de cent parties
© Sans un geste et suns un soupir;
Si tu peux être un amant sans être un jau d'amour,
Sibulpeux être fort sans cesser d'être tendre,
Et;te sentant hai, suns hair à ton tour,
“Pourtant lutter et te difqudre;.

 

Situipeux supporter d'entenidie tes paroles
Trdavesties par des guëux pour exciter les sots,
Et d'entendre mentir sur toileursLauches folles
“Sans mentir sur toiménig d'un mot;
Si tu peux rester digne en étant populaire, -
Si tu peux rester peuple en conseillant les rois
Ët si tu peux aimer tous tes amis er frère

Sans qu'aucun d'eux soit tout pour tot,

 

Si tu peur méditer, observer et connuitre,
Sans jamais devenir sceptique ou destructeur;
Rêver, mais sans luisser ton rêve étre ton maitre,

Penser sons n'être qu’un penseur.
Si tu peur être dur sans jamais etre ens'age,
Si tu peur être brave et jumals imprudent,
Si tu sais etre bon, si tit sais étresuge,

Sans étre moral ni pédent;

Si tu peur rencontrer Triomphe après Défaite
Et recevoir.ces daux menteurs du'même front,
Si tu peux conserver ton courage et ta tête

Quand tous les autres la perdront,
Alors les Rois, les Dieux, la Chance at la Victoire,
Seront à tout jamais tes esclaves dunus,
Et ce qui vaut bien mieux que les/Rois et la Gloire,

Tu seras un homme, mon fils.

- R. Kipli
(Traduction André Maurois) Ping

DECES brun de notre ville,
 

tre côté, on soutenait que les Ca

r
e
i

e
e
i

(suite de la page 1)

Sophie. Ses frèmes et belles-sveurs,
M, Mme Achille Rhéauit. de St-Al-
bert, Omer de Thornloe. Ont. M. Ar-
thur de Assinibois Sask, et Alfred
dz Val d'Or. Sa belle soeur Sr. Ste

Eusébie des Srs, De la Charité a St-
Ferdinand.

Ses beaux frères, Alphonse Jutras

de South Berwick, M. Adélard de

Plessisville, Dr. et Mme Alfred Ju-

tras de Laurierville, MM. Eudore et

Antonio de Plessisville, Armand de

Colombie Anglaise, Philippe de Qué-

bec, Octave Carrier et Edouard Le-
 

Elle était la niègz du Père Touri-
gny, Trappiste de Mistassini et de
Rév. Mère S. Achille des Srs. de la
Charité de Québec.

Les funérailles eurent lieu en l’é-
glise de Plessisville, samedi matin le
28 septembre. à 11 heures.
La levée du corps fut faite par M.

le curé Boulet, et le service fut enan-

té par M. le vicaire Louis Marois,

assisté de M, le vicaire J. M. Ruel wt

M. l'abbé Salusie Boulet de l’Iôpital

L’inhumation se fit dans le cime-

tière paroissial,

“La Feuilb> d’Eralle’” offre À la

famille en deuil, ses sincères eundo-
léances.
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Madeleine Caron parle de:

Petite aide...

Vous vous souvenez de la fable? Le lion pris dans les cordes d'un
piège est rescarpé grâce aux dents acéréesd’une souris, la morale étant

que souvent petite aide fait grand bien.

 

C'est tellement vrai!

Tenez, quand mon amie Juliette m’a
suggéré de mettre un peu: d’ouate aux
bouts de mes souliers pour ménager mes
bas, elle m'a fait cadeau de bien des heures
de loisirs. C’était au temps où les souliers
avaieut encore des bouts et pour une raison
ou une autre, mon gros orteil passait à
travers mes bas. Quand on a été au pen-
sionnat chez des religieuses on reprise les
trous dans ses bas. Je reprisais les miens
et à mesure que je reprisais, les trous re-
commençaient. C’était désolant. Jusqu’au
jour où j'ai suivi le conseil de mon amie.

Dernièrement c’est au talon que mes
bas me laissent. La même chose vous arrive
probablement? Essayez comme moi la
paraffine frottée aux points d'usure. C’est
merveilleux!  

L'effet, paraît-il, peut survivre à plu-
sieurs lavages mais qui voudra s’y fier. Par
précaution chaque matin, je passe le morceau de paraffine au gros orteil
et, à la partie du talon qui arrive juste au haut du soulier. J'ai mainte-
nant plus de temps à moi parce que j'ai moins de bas à repriser. Mes
amies aussi, parce que j'ai fait circuler la bonne nouvelle. Depuis nous
faisons la queue aux bas seulement une fois sur deux puisque les nôtres
durent deux fois plus qu'auparavant. Grande économie de temps et
d'argent. Décidément les petites choses peuvent rendre de grands
services . . .

Si vous en doutez encore, voici un autre exemple:

Un logis sera confortablement chauffé par la chaufferette ou le poêle
Je la cuisine si vous avez la précaution d'installer votre éventail élec-
rique de façon à fuire circuler la chaleur dans le reste de la maison.
C'est prouvé.

Impossible de vous dire exactement où vous devez placer l'éventail.
.\ faudra expérimenter un peu parce que les maisons n’ont pas les
«nêmes divisions. Il s'agit seulement que l’éventail “regarde” où la
haleur doit aller. Ensuite vous le laissez faire. Non seulement la maison
-ra confortable mais la température de la cuisine sera bien améliorée.

D’habitude la maîtresse de maison souffre d'autant plus du froid
‘ang le salon et les chambres qu'elle a travaillé dans une cuisine qui
‘ait comme un four. Le seul fait de rendre la cuisine plus confortable
srait déjà une grande amélioration dans sa vie. Mais du même coup
a chaleur qui était de trop ici s’en va où elle était auparavant à la
manque.

Il faut essayer le truc pour se rendre compte jusqu'à quel point un
“ventail électrique peut être utile autrement qu’en été. Mais encore
une fois il est nécessaire de trouver juste où placer l’appareil pour que
ia chaleur circule vraiment selon les besoins de la maisonnée.

Evidemment à l’heure des repas l’éventail sera vite arrêté . . . A
moins que les membres de la famille décident à majorité des voix que
l'odeur de la soupe au chou est bien préférable au froid.

Surtout n’allez pas croire que votre compte d'électricité va monter
puur la peine. Un moteur prend très peu de courant, vous le savez bien.
Alors, c'est entendu. Vous faites durer vos bas si rares et circuler la
précieuse chaleur. Etes-vous convaincu maintenant que petite nide fait
grand bien ?

Au Meuble Moderne
‘Comme nous avons maintenant à notre nouveau maga-

sin uit assortiment complet dans de meuble et les accessoires
électriques, nous sommes en position d'offrir chaque semai-
ne un spécial très intéressant.

 

Durant la semaine du 3 au 12 octobre. ce sera la semaine
du mobilier de chambre. Récuction très appréciable.

Nous porterons une attention spéciale aux clients des
places avoisinantes et nous ferons la livraison à domicile,

Unevisite est sollicitée

G. G. Carignan, prop.
174, rue St-Louis, Plessisville, P.Q. Tél: 195 
  

“UNE EXPERIENCE
Pendant la guerre, un débat pa-

cifique s'engagea entre un grand
‘riombre de gêns, On’ discuta de Ja
“meilleure manière de vendre des
Obligation de la victoire. D'un.
‘côté se rangèrent ceuxqui croy-
aient à l'action vigoureuse, à-l'em-
“ploi sans compter de la presse, de

les défilés, les concours, les dis-

  

   

   

 

‘des vendeurs infatigables. De l'au

nadiens n’avaient pas besoin‘de. cet-
te publicité tapageuse pour les dé:
«eider à acheter des Obligations,

 

en achèteraient libéralement sans.
être harcelés. :

Durant le conflit, on ne put dé-

cider qui avait raison. Mais au:
cours d’octobre, pendant la vente
des Obligations d’épargne du Ca-

‘nada, se vérifiera peut-étre,. dans

une certaine mesure, l’efficacité de
la méthode de ceux qui prétendaient
que les Canadiens savent servir
spontanément leurs intérêts.
De toute façon, on ne mettra pas

à vendre des Obligations d'épargne.
l’insistance qui caractérisait ln
vente des Obligations de la victoire.
Il ne se fera pas non-plus, en gé-
néral, de sollicitation à domicile.
A moins qu’ils n’achètens leurs
Obligations par retenues sur leurs

salaires ou qu’ils ne reçoivent la
visite de représentants de courtiers
en valeur, les Canadiens devront
faire eux-mêmes les démarches né-
cessaires à l’achat des nouveaux
titres. Ils décideront d'eux-mêmes
combien d’Obligations ils achète-

ront.

Il ne sera certes pas juste de
comparer les résultats de la ven-

te des Obligations de la victoire aux.
résultats de la vente des Obligations

d’épargne du Canada. L'achat des

 

Communiqué
 

C’est Pierrette Alarie, le sopra-

no léger du Metropolitan Opera, et
une des plus pures gloires du Cana-

da musical, qui sera la vedette de
la première émission des Rario-
Concerts Canadiens que la maison

Molson présentera sur les ondes de
Radio-Canada, tous les lundis /soirs

à 9 heures, à partir du 7 octobre.

Madame Alarie sera accompa-

gnée par l’orchestre de quarante-
cinq musiciens, sous la direction du

jeune et brillant chef d’orchestre,
Jean Deslauriers et sera intervie-
wé au cours du programme, L’or-

chestre jouera aussi queiques pièces

choisies dans le répertoire de la mu

sique que le goût du public et des

critiques a consacrée,

Les Radio-Concerts Canadiens, ré-

alisés pour la maison Molson par
Paul Leduc, réunissent, autour de

Jean Deslauriers, un orchestre de

45 musiciens où lon retrouve quel
ques-uns des plus brillants musi-

ciens de Montréal, dont certains ont

remporté de grands succès comme

selistes. Les Rario-Concerts Cana-

diens mettent aussi à contribution
deux des ‘‘voix” les plus sympathi-

ques de la radio canadienne: Al-
bert Duquesne, l'excellent comédien

qui est aussi le reporter Molson, et

Roger Baulu, le brillant annonceur.

cours publies et la sollicitation auset|:
‘pressante que possible, menée par|”

qu’ils étaient intelligents et cu¥ils|

Obligations de la victoire était mo- |

“ MUDI 8 OCTOBRE1946
tivé par le patriotisme, par le dé-|une raison: Bservir ses intérêts,
sir de participer à la victoire et

aussi, eans doute par l’idée d'éco-
nomiser. Et, en temps de guerre,
l'Etat incita les Canadiens à éco-
nomiser le plus possible au moyen
d'Obligations Aujourd'hui, :le public
n'achètera des Obligations que pour.

Ja-radio, ceux qui comptaient sur |’ Lo a

 

‘c'est-à-dire pratiquer encore l'éco
nomie, se constituer, comme on
temps de guerre, une réserve: qui
augmentera sa sécurité. Cette fois-

ci, 1a campagne de vente sera done
moins intensive; I'Etatne fera pas
appel au  patriotisma des Cana-

Si+

‘diens. ;
Le vente des Obligations d'épar

gne montrera jusqu’à quel point
‘les Canadiens savent  servir-leur-
intérêt bien compris.

 

 
“L'ignorance est
prit, nuit sans luneet sans étoile”.

  

LISEZ NOTEE JOURNAL

i ‘jue semaine, les RADIO-CONCERTS CANADIENS

vuns présenteront un Canadien-français de
marque;—musicien, écrivain, savant ou autre,

—dontla carrière non seulement constitue en

soi-même un récit captivant mais présente aussi
un exemple el un encouragement pour tous
les jeunes qui voudront suivre ses traces.

Nous sommes fiers de présenter,

comme première invitée,

PIERRETTE ALARIE
du Metropolitan Opera de New-York

A chaque programme, vous entendrez aussi un orchestre

de quarante-ving musiciens de chez-nous, qui, sous

la direction de Jean Deslauriers, interprélera puur vous

les meillenres mélodies populaires ou mi-classiques.

Nartuiteur : ALBERT DUQUESNE

dnnonceur: ROGER BAULU
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" ‘Le rire est non sculement sain

est en chacun de nous,”
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THEATRE COLONIAL
LA - DIRECTION - PRESENTERA - CETTE - SEMAINE

Plessisville

 
 

DIMANCHE 6 OCTOBRE
Un jour seulement. SPECIAL

ANNSSSHERIDAN
DENNIS/MORGAN
JACKCARSON
ALEXISSSMITH
JANE?   

         3 DEN
Win vranchet 9?

ARDIN R th GODFREY

fran - 1h RANEY AK BY MAY re 3

 

 romanesque     Lundi et Mardi

De la Jeunesse, De la Beauté

7 et 8 OCTOBRE
GRAND SPECIAL
IDE FRANCE
Ænouverres
Yeoertes OÙ

CINEMA FRANCASS*

GERTHENU,
   

 

  

 

   
crefaire de le pomedie

Pratt aes

e
ani

sn
a) (pre a NA Sy

LES "NOTESD'UNE BELLE
VALSE CUEILLENT LE
DERNIER SOUPIR D'UNE

PETITE MALADE

HORAIRE DES
. SPECTACLES

DIMANCHE 2:30 hres p.m.

SOIREE 7.15 et 9-15 hres

SAMEDI EN SOIREE
7.15 et 9.15 hres pm.

TOUS LES AUTRES SOIRS

{Jo

 

   

  

  

 

    

    

     

        
   

  REPRESENTATION ‘A 8.15

MERCRED et JEUDI
9 et 10 OCTOBRE

THE TRUE STORY
TTLe
= STERS!:*

with

ARD HUME SELENA

‘ARNOLD + CRONYN + ROYLE

AN M-G-M PICTURE
ra
s-

Aventures Palpitantes

AUSSI
15ième JET DERNIER CHA-

»} MANHUNT OF MYSTERY
+ PITRE DE LA SERIE:

Hall Girls!
Garblers! “à,
Action!

  

  

   
with WILLIAM

we . LUNDIGAN
     

 

      
   

GRAIL nih (MF ISLAND
mE CARRADINE 515) LA TRANSFORMATION

DANEieenanWont5 FATALE
ac —_— 

cted bY,
OFNEHHAN 5 1/  =,4 NE MANQUEZNOS PRO"

GRAMMES ILS SAURONT
VOUS PLAIRE.

J     
Prises.op 170 =

Screen Ploy by Gordon Kohn und La sid Lut.ÿ

Rue St-Edouard

 

“Toujours un
Bon Programme
A L’AFFICHE”
VENDREDI ET SAMEDI

11 et 12 OCTOBRE
Super production en Couleurs

The BIG Show!
FRANK

SINATRA
KATHRYN   

JOSE TTURBI
and

Dean STOCKHWELL « Pamala BRITTON
“Raps” RAGLAND . Billy GILBERT

finery O'NEZL
Ecipan Ploy byhie ~oaet
Dirccau by S'EOUS © 7 NEW
"rouvced by JGE PADILANAK  

et hygiénique, mais productif; fl
est éminemment social du fait
même: de; &e besoin de détente qui

  

FrédéricSaleset  
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